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L’actualité de la ville vous  
intéresse ? Votre avis compte 
pour nous !
Vous avez des idées 
de sujets innovants, 
des thématiques que 
vous aimeriez que l’on 
évoque plus souvent 
dans le journal, 
vous souhaitez vous 
impliquer dans une 
démarche participative ? 
Venez participer au tout nouveau comité  
des lecteurs du VNV.  
Pour vous inscrire :  
indiquez votre nom, prénom, âge,  
téléphone, profession et quartier de  
résidence à l’adresse vnv@villejuif.fr ou 
laissez un message au 01 45 59 25 11. 
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Transmettre la mémoire par l’éducation populaire et la culture 
de paix est essentiel pour lutter contre l’oubli et pour 
construire un monde de fraternité et de solidarité. C’est en 

ce sens que j’ai souhaité faire des commémorations du massacre des 
algériens du 17 octobre 1961 et des fusillés de Châteaubriant du 22 
octobre 1941, deux temps forts en direction de la jeunesse avec les 
associations œuvrant sur le travail de mémoire et cette exigence se 
poursuivra tout au long du mandat.

La préparation du budget 2022 avance et se fixe deux impératifs  
indissociables  : répondre à la crise sociale accentuée par les effets 
de la crise sanitaire et poursuivre notre politique en faveur de la  
transition écologique.

Avec l’augmentation des crédits affectés à nos politiques sociales, le 
renforcement du service public municipal, la rénovation énergétique 
de nos bâtiments, en particulier de nos établissements scolaires en 
renforçant leur isolation et le programme de rénovation urbaine  
engagé en concertation avec les habitant.e.s concerné.e.s (quartiers 
Alexandre Dumas et Lebon-Lamartine), tout est mis en œuvre pour 
atteindre les objectifs que nous nous sommes fixés.

Du 1er au 15 décembre, débuteront les assises de la mobilité qui se-
ront là aussi un temps essentiel de débats, d’échanges, d’ateliers et 
de concertations avec vous sur les mobilités dans notre Ville qui à 
l’horizon 2024 et 2025 sera la plus fournie en transports en commun 
de toute l’Île-de-France notamment avec l’arrivée des lignes 14 et 15 
du Métro Grand Paris Express.

Je compte sur votre présence pour poursuivre et réussir ensemble 
tous ces projets qui feront de Villejuif, une Ville solidaire, écologique 
et citoyenne. 

Chères Villejuifoises, chers Villejuifois

Pierre GARZON 
Votre maire”
Répondre à la crise  
sociale et poursuivre 
notre politique en  
faveur de la transition  
écologique.

Édito

”
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Le samedi 16 et le dimanche 17 octobre 2021,  
la municipalité, les associations, les collectifs  
locaux, et des centaines de Villejuifois ont 
commémoré le massacre des Algériens du 17 
octobre 1961 et des fusillés de Châteaubriant 
du 22 octobre 1941. Deux hommages appuyés 
pour permettre aux jeunes générations de ne 
pas oublier. Projection, débat, visite, allocutions et 
cérémonies commémoratives, c’est tout un travail 
sur le devoir de mémoire qui a été engagé. ¢

COMMÉMORATIONS

70 Villejuifois petits et grands ont passé une très 
belle et émouvante journée à Châteaubriant 
en Loire-Atlantique, au côté du maire Pierre 
Garzon, pour suivre la cérémonie officielle.

Près de la stèle, étaient affichés les portraits des 27 fusillés dont celui du jeune Guy-Môquet. 

Flore Munck, conseillère départemental du Val-de-Marne et les jeunes de l’USV  
football ont déposé une gerbe devant la grande stèle.

Plus de photos et vidéo sur villejuif.fr

La mémoire
contre l'oubli
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Instantanés

La terre de Villejuif  prélevée sous l’arbre de la paix par les élèves du collège Karl-Marx 
lors de la Journée internationale de la paix servira à renforcer les fondations de la 
stèle des fusillés de Châteaubriant.

Près de la stèle, étaient affichés les portraits des 27 fusillés dont celui du jeune Guy-Môquet. 

Comme de nombreux élus et membres d'associations villejuifoises, Anne-Gaëlle Leydier, 
première adjointe et Guillaume du Souich, conseiller municipal délégué se sont recueillis 
devant la plaque qui commémore les victimes algériennes du 17 octobre 1961.

Un concert de musique kabyle a été proposé en début de soirée à l’espace congrès Les Esselières.

Walid Ben Mabrouk, acteur, et Jordan Anefalos, réalisateur, très honorés de présenter leur film À fleur de peau, en avant-première à Villejuif. 

 Ceux qui ne 
peuvent se souvenir 
du passé, sont 
condamnés à le 
répéter 
George Santayana
écrivain, 1863-1952
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Instantanés

Il y avait aussi des stages sportifs pendant les vacances.  
Au stade nautique Youri Gagarine des ateliers apprentissage 
de la nage et des cours de natation étaient proposés aux 
jeunes villejuifois

Pendant les vacances d’automne, la médiathèque organisait de nombreuses activités comme ici avec le 
camion des Petits débrouillards, véritable laboratoire A son bord, les enfants ont pu faire des expériences, 

prendre des mesures, observer et analyser les êtres vivants qui peuplent la terre.

69 rue Jean Jaurès - 94800 Villejuif  
01 47 26 06 98 

JC OPTIC

* voir conditions en magasin

Jusqu’à -50% 
sur les lunettes
optiques .

COVID-19 
Nous vous accueillons dans le respect de 

l’ensemble des mesures de protections sanitaires.

VOUS SOUHAITEZ 
VENDRE VOTRE BIEN ? 

Quelle est sa valeur ? 

Votre agent local
Jean-Benoit RECOLIN 

07 62 20 80 62

jeanbenoit.recolin@optimhome.com • recolin.optimhome.com

Spécialiste de la 
rénovation 

Maçonnerie, carrelage, 
peinture, isolation, cloisons, 

faux-plafond, aménagement 
tous types d’espaces.

Notre démarche
Accompagner dès la 1ère 

entrevue jusqu’à la fin de votre 
projet en tenant compte des 
particularités du chantier et 

trouver une solution.

Notre objectif premier
Satisfaire nos clients. 

Constater votre satisfaction 
est l’aboutissement de notre 

démarche.

Entreprise générale de bâtiment

06 61 98 48 13
www.adj-renovation.fr

Entreprise générale de bâtiment

Pompes funèbres - Marbrerie - Entretien de sépulture et fleurissement

POMPES FUNÈBRES La Pensée  

Petit

4, avenue du Cimetière
94270 Le Kremlin-Bicêtre 
lapensee@pr-groupe.fr 
aux portes du cimetière

n°
 O

RI
A

S 
17

00
14

57

Organisation complète des obsèques 
Tous rites religieux
ZY \ []

Travaux de marbrerie
Prévoyance obsèques
Entretien de sépulture

Transferts de corps avant mise en bière
Déplacements tous secteurs géographiques

01 46 58 18 047j/7 – 24h/24

Tél. 01 43 90 11 70 - Fax : 01 47 26 04 72
25, rue de Verdun - 94816 Villejuif Cedex

villejuif@paveurs-de-montrouge.fr

Infrastructures environnementales
Infrastructures économiques

Espaces d’échanges - Espaces de détente
Espaces sportifs et de loisirs 

Services - Partenariat

Entreprise d’aménagements urbains

Votre artisan 
de proximité !

sasu.dasilvaj@gmail.com

à Villejuif
Sasu Da Silva

06 34 63 96 06

Plomberie Installations 
sanitaires et chau� age

Travaux 
de peinture 

et rénovation

-10%
sur présentation 
de cette publicité

01 46 78 21 18
10, boulevard Maxime Gorki - RN7 - 94800 Villejuif

Avec la Cie Le Fil 
de Soie, les enfants 

se sont initiés 
aux techniques 

circassiennes à la 
Maison pour tous 

Gérard-Philipe. 
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Journée internationale 
des droits de l’enfant

Samedi 20 novembre 2021  

MPT Gérard-Philipe / Jules-Vallès  
Gymnase Paul-Langevin

villejuif.frPass sanitaire demandé à partir de 12 ans

Le droit  
d’avoir une famille, 

d’être entouré  
et aimé

Le droit à la liberté d’information,
d’expression et de participation

Le droit  
d’être protégé contre 
toutes les formes 
de discrimination

Le droit 
de ne pas 

faire la guerre, 
ni la subir

Le droit de jouer  
et d’avoir des loisirs

Le droit  
d’avoir un nom, 
une nationalité, 
une identité

Le droit 
d’aller à l’école

Événement
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L
a Ludomobile reprend la route. Après 6 ans d’inactivité, 
l’équipement public dédié aux jeux sous toutes ses formes 
et pour toutes les générations reprend du service. « Nous 
repartons de zéro. Si la Ludomobile est toujours restée 
dans l’esprit des Villejuifois, il a fallu remettre le projet 

sur la route : nouveaux stocks de jeux, de jouets et de matériels »  
explique Vincent Leimdorfer, responsable de la Ludomobile. 
Inaugurée le 2 octobre dernier, la structure a déjà diverti petits et 
grands lors de la Corrida de Villejuif  le 10 octobre et durant les vacances 
scolaires. Au programme : mobilité pour les tout petits et jeux de  
société et vidéo pour les plus grands. « On a vraiment à cœur de 
satisfaire toutes les tranches d’âge. On souhaite même développer 
des soirées jeux de société ou encore des événements et anima-
tions comme une grande chasse au trésor, des escape games, des 
jeux de rôles ou encore de plateaux » poursuit Vincent Leimdorfer. 

UNE ÉQUIPE PLEINE D’ENTRAIN
Pour animer ces temps amusants, 8 personnes œuvrent en cou-
lisses et sur place pour faire vivre la Ludomobile. Sélection des 
jeux, mise en conformité, étiquetage et encadrement des publics, 
les missions sont aussi larges que diversifiées. « Nous sommes ac-
tuellement en train de consolider l’équipe.  Nous avons fait appel 
à des agents qui étaient déjà présents il y a six ans et des agents 
avec une forte expérience dans l’animation. Tout le monde est 
passionné par les jeux de sociétés. » L’équipe est également char-
gée du Café-Ludo. Cet espace de jeux intergénérationnel ouvert 
aux familles et aux professionnels de la petite enfance va de pair 

avec la Ludomobile. Ces deux services sont complémentaires. À 
l’instar de la Ludomobile, le Café-Ludo est un lieu fixe installé dans 
le quartier des Hautes-Bruyères, parfois difficile d’accès pour les 
Villejuifois qui habitent à l’autre bout de la ville. Pour 2022, la 
structure itinérante prendra la route chaque semaine dans les  
différents quartiers de Villejuif. Durant 5 jours, elle accueillera les 
plus petits le matin, l’après-midi les jeunes et les adultes en soirée. 
En attendant, elle sera présente dans les établissements scolaires 
comme le collège et les crèches. 

La Ludomobile fait son grand retour ! Detruite en 2015 après l’incendie qui avait aussi 
endommagé l’intégralité des jeux et jouets, celle-ci revient plus forte que jamais.  
Son objectif : divertir tous les Villejuifois de 0 à 99 ans. ¢

En avant les histoires

La Ludomobile  
en novembre
• Maison pour Tous  
Gérard-Philipe 
Les mercredis 17, 24 novembre  
et 8 décembre.
Ouverture de 10h à 12h  
(3-6 ans) et de 14h à 18h (6 ans et plus).
• Dans la salle de gym du stade nautique
Les samedis 13 et 27 novembre, 4 et 11 décembre.
Ouverture 10h à 12h (0-5 ans).
 
> PASS SANITAIRE DEMANDÉ

LUDOMOBILE
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69 rue Jean Jaurès - 94800 Villejuif  
01 47 26 06 98 

JC OPTIC

* voir conditions en magasin

Jusqu’à -50% 
sur les lunettes
optiques .

COVID-19 
Nous vous accueillons dans le respect de 

l’ensemble des mesures de protections sanitaires.

VOUS SOUHAITEZ 
VENDRE VOTRE BIEN ? 

Quelle est sa valeur ? 

Votre agent local
Jean-Benoit RECOLIN 

07 62 20 80 62

jeanbenoit.recolin@optimhome.com • recolin.optimhome.com

Spécialiste de la 
rénovation 

Maçonnerie, carrelage, 
peinture, isolation, cloisons, 

faux-plafond, aménagement 
tous types d’espaces.

Notre démarche
Accompagner dès la 1ère 

entrevue jusqu’à la fin de votre 
projet en tenant compte des 
particularités du chantier et 

trouver une solution.

Notre objectif premier
Satisfaire nos clients. 

Constater votre satisfaction 
est l’aboutissement de notre 

démarche.

Entreprise générale de bâtiment

06 61 98 48 13
www.adj-renovation.fr

Entreprise générale de bâtiment

Pompes funèbres - Marbrerie - Entretien de sépulture et fleurissement

POMPES FUNÈBRES La Pensée  

Petit

4, avenue du Cimetière
94270 Le Kremlin-Bicêtre 
lapensee@pr-groupe.fr 
aux portes du cimetière
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Organisation complète des obsèques 
Tous rites religieux
ZY \ []

Travaux de marbrerie
Prévoyance obsèques
Entretien de sépulture

Transferts de corps avant mise en bière
Déplacements tous secteurs géographiques

01 46 58 18 047j/7 – 24h/24

Tél. 01 43 90 11 70 - Fax : 01 47 26 04 72
25, rue de Verdun - 94816 Villejuif Cedex

villejuif@paveurs-de-montrouge.fr

Infrastructures environnementales
Infrastructures économiques

Espaces d’échanges - Espaces de détente
Espaces sportifs et de loisirs 

Services - Partenariat

Entreprise d’aménagements urbains

Votre artisan 
de proximité !

sasu.dasilvaj@gmail.com

à Villejuif
Sasu Da Silva

06 34 63 96 06

Plomberie Installations 
sanitaires et chau� age

Travaux 
de peinture 

et rénovation

-10%
sur présentation 
de cette publicité

01 46 78 21 18
10, boulevard Maxime Gorki - RN7 - 94800 Villejuif

VACCINATION 

Nouveaux lieux  
et nouveaux horaires  
Depuis le 27 octobre,  
les dates et lieux de vaccinations 
évoluent. Vous pouvez à présent 
vous faire vacciner 3 demi-jour-
nées par semaine : 
• Les lundis de 13h30 à 17h30 
Antenne médicale Pasteur 
49, rue Henri-Barbusse. 
• Les mercredis de 9h à 13h 
Halle des sports Colette-Besson  
Avenue Karl-Marx, face à la piscine 
• Les samedis de 9h à 13h 
Mon Antenne Jeunesse (MAJ)  
du centre-ville  
18, rue Eugène-Varlin 
La prise de rendez-vous se fait 
par téléphone au 01 86 93 31 00, 
les mardis, jeudis et vendredis de 
9h à 16h ou par mail sur  
vaccination@villejuif.fr en  
indiquant 1ère, 2e ou 3e injection, 
votre nom et prénom, votre 
date de naissance, votre adresse 
et votre numéro de téléphone et 
directement sur Doctolib.fr.

C et événement est l’occasion pour à cha-
cun et chacune de retrouver des proches 
et de faire de nouvelles rencontres. C’est 

aussi pour la municipalité, l’opportunité d’échanger 
avec vous toutes et tous. Pour les personnes qui 
ne pourraient venir à ce moment convivial, des 
paniers festifs de Noël seront proposés. Pour pou-
voir en profiter pendant les fêtes de fin d’année, 
ils seront cette année distribués la semaine du 
13  au 17 décembre à la Maison de la Santé et 
du Handicap. 

> L’inscription au banquet ou pour le panier 
festif est ouverte au Service des Retraités 
et jusqu’au 10 décembre dans les mairies 
annexes (Les Petits Ormes, Ambroise-Croizat 
et Auguste-Rodin) ainsi que sur mon.villejuif.fr. 
Accessibles aux personnes de plus de 62 ans 
en date du 1er janvier 2021 et aux personnes en 
situation de handicap (âgées de 60 ans et plus).

Après son annulation l’an passé en raison de la crise sanitaire, la municipalité est ravie 
de vous convier les 13 et 14 janvier au traditionnel banquet des retraité(e)s à l’espace 
congrès Les Esselières. ¢

Banquet des retraités et colis de fin d’année
SÉNIORS

Ma ville
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GRANDS PROJETS

Il y avait beaucoup de monde, les 13 et 20 octobre derniers, pour les réunions  
publiques relatives aux projets de rénovation urbaine des quartiers Alexandre-Dumas 
et Lebon-Lamartine. ¢

P lus de 120 personnes étaient présentes à l’école élémen-
taire Joliot-Curie ce mercredi 13 octobre pour découvrir 
le projet de rénovation du quartier Alexandre-Dumas. 

L'enjeu pour le quartier Dumas, intégré à la Zac (Zone d'aména-
gement concerté) Campus Grand Parc, est de pouvoir bénéficier 
de la dynamique créée par l'arrivée de deux lignes de métro, dans 
le but d'améliorer les conditions de vie des habitants. Depuis l'an 
dernier, la municipalité avec le Territoire Grand-Orly Seine Bièvre, 
le bailleur Polylogis et l’aménageur Sadev94, s’est attelée à réo-
rienter le projet initialement proposé, pour le rendre plus vert. 

DUMAS : UN QUARTIER DÉSENCLAVÉ
L’enjeu de la transformation du quartier est l’amélioration des 
conditions de vie des habitants. Cela passe notamment par un 
habitat de qualité (neuf  ou rénové), des espaces extérieurs plus 
généreux et conviviaux (agrandissement du parc), et la construc-
tion d’une nouvelle école au cœur du quartier. Côté logement, le 
nouveau projet met l’accent sur la mixité. La démolition de 182 
logements permettra la construction de 370 logements diversifiés 
(36 % de logements sociaux, 64 % en accession à la propriété à 
prix plafonnés) et la réhabilitation de 112 logements sociaux (de 

2023 à 2025). Présent lors de la réunion, le bailleur Logirep s’est 
engagé à reloger les familles dans des logements neufs, sur la Zac 
dans le quartier Alexandre-Dumas, sans augmentation de loyer. 
En début d’année prochaine, des ateliers participatifs seront 
menés avec les locataires et des enquêtes seront réalisées pour 
affiner tous les aspects de la transformation. Sans attendre les 
premières démolitions, le maire s'est engagé auprès des habitants 
à agir au quotidien pour améliorer leur cadre de vie. 

LEBON : 60 000 EUROS DE TRAVAUX PAR LOGEMENT
Pour le quartier Lebon-Lamartine, après un an de concertation, 
les choses sont plus avancées et la réunion publique du 20 oc-
tobre a permis d’ancrer dans le marbre les nouvelles orientations. 
« L’enjeu pour la municipalité en matière de logement, c’est de 
produire une réponse qui ne soit pas soumise à la spéculation. 
Cela a été notre engagement, notamment en ayant empêché 
la vente de l’office HLM  » a expliqué le maire. Le nouveau 
projet qui sera présenté le 6 décembre prochain au Comité  
national d’engagement présente deux évolutions majeures. La 
première  : une augmentation de plus de 6 millions d’euros du 
budget de réhabilitation pour les 300 logements des 4 tours de 

La rénovation urbaine :  
top départ !
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la rue Lamartine. Ce sont ainsi 60  000 
euros par logement qui seront consacrés 
aux travaux. Sur cette question, la Ville 
souhaite aller encore plus loin et conti-
nuer la concertation avec les habitants 
puisque ces derniers seront associés par 
le biais d’un jury citoyen qui participera à 
définir le choix des architectes et le type 
d’interventions sur le patrimoine. Les tra-
vaux de réhabilitation commenceront en 
2023.  

8 000 M² D’ESPACES VERTS 
L’autre évolution majeure concerne le 
cadre de vie  avec un souhait d’avoir un 
quartier moins dense que le projet ini-
tialement porté,  en 2019. La démoli-
tion de trois barres libère des emprises 
au sol qui ne seront pas entièrement 
bétonnées et la création de parkings 
souterrains en lieu et place des par-
kings de surface permettront de renfor-

cer la respiration et la végétalisation du 
quartier. La crèche sera maintenue mais 
rénovée et agrandie pour accueillir plus 
de berceaux. Conformément aux vœux 
des habitants, le nouveau projet prévoit 
l’implantation de locaux d’activités de  
l'économie sociale et solidaire en rez-de-
chaussée de deux tours. Enfin, le projet 
Lebon-Lamartine intègre la construction 
de 524 logements neufs diversifiés : loge-
ments locatifs sociaux, logements locatifs 
intermédiaires, en accession maîtrisée 
et accession libre. Le choix du bail réel 
solidaire a été retenu par la municipalité 
pour 190 logements en accession sociale. 
Il permet de proposer des logements ac-
cessibles aux plus modestes et de limiter 
la spéculation immobilière puisqu’avec ce 
dispositif, l’achat se fait sous condition 
de ressources et la revente du logement 
n’autorise qu’une plus-value limitée.  

Ma ville

MARIA  
QUARTIER DUMAS

J’habite depuis plus de 
50 ans au 2, rue Dumas 
et suis contente d’ap-
prendre que cette tour 
sera démolie : c’est insa-
lubre et on ne peut plus 
vivre là-dedans. En même 
temps, j’aime le quartier, 
j’aime Villejuif  et j’espère 
y être relogée. Ça me ferait mal au cœur de 
quitter la ville.

MAX 
QUARTIER DUMAS

Sur le papier, c’est un 
beau projet mais les 
délais de livraison sont 
beaucoup trop longs et 
je doute que le calen-
drier puisse être tenu. 
Pourquoi faire un état 
des lieux avec chaque 
famille ? Le projet, il est 
clair pour la majorité des 
gens : c’est d’avoir un appartement qui ne soit 
pas insalubre et puis c’est tout !

MARIE-ANGÉLIQUE 
QUARTIER LEBON- 
LAMARTINE

Je suis concernée par les 
relogements car j’habite 
chez mes parents dans 
une tour en réhabilita-
tion. Par rapport à ce 
qu’on savait de ce qui 
était prévu avant sur 
le quartier, ce nouveau 
projet me semble tout à fait clair. La réunion 
m’a tranquillisée, j’aimerais rester ici, éventuel-
lement dans une nouvelle construction… en 
location, bien sûr.

NADINE 
QUARTIER  
LEBON-LAMARTINE, 
PRÉSIDENTE DE L’AMICALE 
LOCATAIRES - CNL 
« BIEN VIVRE À ROBERT 

LEBON »

On a une trame de ce 
projet et c’est très bien. 
Bien aussi, la volonté de 
travailler avec les habi-
tants à toutes les étapes 
car nous l’avions tellement demandée cette 
concertation ! Le budget permettra une réha-
bilitation de qualité… Maintenant, pour que 
les gens du quartier reprennent confiance, il 
faut donner des dates précises et que tout se 
concrétise.

Un tiers-lieu au cœur de la cité
Fin septembre, la Ville a candidaté à un 
Appel à Manifestation d’Intérêt (AMI) pour 
pouvoir financer et mettre en place un tiers 
lieu dans le quartier Alexandre-Dumas. 
Services publics  
(4è mairie annexe), conseil de quartier, 
accueil des associations, c’est un lieu 
ressource important pour les habitants 
qui pourrait voir le jour au 2e trimestre 
2022. Si l’État retient le dossier villejuifois, 
ce tiers-lieu comprendrait également un 
espace public numérique et proposerait 
des permanences d’accompagnement à la 
réalisation de démarches administratives en 
ligne. Enfin un interlocuteur unique pour 
les démarches relevant de divers organismes serait présent : la Caf, Cnam, les ministères de 
l’Intérieur, de la Justice, des Finances Publiques, Pôle emploi, la Poste, etc. 



Pourrait-on se passer du gaz  
à long terme ?
Nul ne doute que les prix du gaz ne baisseront pas à moyen ou 
long terme et il faut donc trouver des solutions durables. Pour 
combler les 35% de chaleur restant à produire et anticiper sur 
les futurs besoins, la Semhach a investi de manière massive. Elle 
va installer prochainement des pompes à chaleur récupérant 
la chaleur de l’eau tiède revenant du réseau de surface pour la 
réinjecter, ainsi que des chaudières électriques plutôt qu’au gaz. Un 
investissement qui diminuera par quatre la consommation de gaz 
et augmentera la part d'énergie renouvelable de 82% ! « Toutefois, 
ces installations ne seront effectives qu’à l’automne 2022, prévient 
Alain Lipietz, conseiller municipal et vice-président de la Semhach. 
Il faut donc se mobiliser pour que l’État intervienne vite. À plus 
long terme, la solution est évidemment l’isolation thermique des 
logements, complétée par une montée en puissance rapide de notre 
indépendance énergétique par les énergies renouvelables. »
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L’avenir du plus grand réseau de chaleur géothermique 
d’Europe, regroupant les communes de Chevilly-Larue, 
L’Haÿ-les-Roses et Villejuif, est aujourd’hui menacé par 
l’augmentation sans précédent des prix du gaz. ¢

C
haque année le réseau de chauffage géothermique de 
la Semhach permet de chauffer 35  000 équivalents 
logements sur le territoire des communes, soit envi-
ron 100 000 habitants. L’utilisation de la chaleur pro-
duite par la géothermie, issue de l’eau chaude puisée 

en sous-sol, permet d’économiser chaque année 40 000 tonnes de 
CO2 par an, par rapport au chauffage au gaz classique (soit l’équiva-
lent de la circulation de 20 000 véhicules par an). Ce réseau de cha-
leur s’appuyant pourtant sur plus de 65% d’énergies renouvelables 
est également très intéressant financièrement pour les abonnés qui 

ENERGIE RENOUVELABLE

voient leur facture réduite de 30% en moyenne par rapport aux utili-
sateurs du chauffage au gaz. Néanmoins 35% de la chaleur du réseau 
reste encore produite par du gaz qui a vu ses tarifs exploser : 113€ 
par Mw/h, au 1er octobre 2021, contre 21€ au 1er janvier 2021.

MENACE D’UNE COUPURE DE CHAUFFAGE
Concrètement, 9,5 millions d’euros de dépenses supplémentaires 
liées à l’augmentation du prix de l’énergie sont à prévoir pour 2022. 
Cette charge représente 90% du chiffre d’affaire de la Semhach. 
Une situation qui n’est évidemment pas tenable. Sans aide de l’État, 
cette société d’exploitation vertueuse sur le plan environnemen-
tal et qui a toujours été en bonne santé financière sera en situa-
tion de cessation de paiement dès le mois de février 2022, laissant 
peser la menace d’une coupure de chauffage sur plus de 100 000 
habitants. C’est pourquoi Stéphanie Daumin, Vincent Jeanbrun 
et Pierre Garzon, les maires des trois communes concernées, 
ont interpellé les autorités de l’État sur la nécessité de prendre 
des mesures d’urgence comme la suspension des taxes, de prêts  
longues durée ou de régulation des prix de vente par les opéra-
teurs. «  Dans cette période de crise climatique où de nombreux 
ménages peinent sur le plan financier, il serait incompréhensible que 
la géothermie, vertueuse sur le plan environnemental et notable-
ment moins chère pour les abonnés puisse être abandonnée par le  
Gouvernement » ont déclaré d’une même voix les élus des trois villes.

Avenir de la géothermie : 
mobilisation générale !

EXPLOSION DES PRIX  
DU GAZ POUR LES PROFESSIONNELS EN 2021 

+438%  

depuis le 1er janvier
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S ituée au 16, rue Jean-Jaurès et ap-
partenant à la Ville depuis 25 ans, la 
Bourse du travail reçoit les salariés 

du territoire de Villejuif, de Fresnes et de 
L’Haÿ-les-Roses. Reçus par les syndicats, 
ils viennent pour être accompagnés dans 
leurs démarches et trouver des réponses 
sur toutes les questions liées notamment à 
la feuille de paie, au licenciement abusif, au 
droit aux congés ou encore à la retraite. 
« On reçoit entre 3 et 4 personnes par jour 
de permanence. Avec la loi travail de 2016, 
il y a une nécessité de permettre aux salariés 
d’avoir un lieu d’accueil et de formation » 
souligne Vincent  Ginsburger-Vogel, membre 
du collectif  de direction de l’union CGT.  

PRÉSERVER LE PATRIMOINE  
VILLEJUIFOIS
Mais voilà, en 2015, l’ancien maire signe une 
promesse de vente pour y construire des lo-
gements privés au détriment de ce lieu chargé 
d’histoire. « Cette mise en vente a fait l’objet 
d’une lutte et d’une résistance acharnées de 
la part des syndicats du territoire et de l’Union  
départementale CGT du Val-de-Marne  » 
souligne Vincent Ginsburger-Vogel. Fina-
lement, le 29 septembre dernier lors du 

Conseil municipal, la majorité vote la non- 
cession du local. «  Là où de nombreuses 
villes attaquent leur bourse du travail et 
leur maison du peuple, notre majorité fait le 
choix inverse de soutenir les salariés qui se 
défendent et se structurent pour des droits, 
de la dignité et des solutions aux maux que 
l’on peut rencontrer dans notre vie pro-
fessionnelle  » a réagi Guillaume Bulcourt, 
adjoint au maire chargé du Patrimoine.  

ÉPICENTRE DU VIVRE ENSEMBLE
Pour le maire Pierre Garzon qui s’était 
engagé en faveur de la sauvegarde du site, 
« ce lieu est d’abord un équipement public 
utile à tous les salariés sans distinction qu’ils 
soient sans papier ou issus des trois hôpitaux 
de la ville. »  Une rénovation de la Bourse 
du travail est même en réflexion pour la 
rendre plus moderne et ouverte sur la ville 
et pourquoi pas accueillir le milieu associatif. 
De leurs côtés, les syndicats envisagent de 
développer de nombreuses actions à des-
tination du public comme des conférences 
(droit du travail, télétravail, droit à la décon-
nexion), ou d’organiser des rencontres entre 
les personnes en recherche d’emploi et les 
entreprises du territoire. 

La Bourse du travail reste à Villejuif. Le 29 septembre dernier, lors du Conseil  
municipal, la majorité a voté le maintien de cette structure essentielle pour 
les Villejuifois et les travailleurs. ¢

La Bourse du travail sauvée
CONSEIL MUNICIPAL

Ma ville

En bref...
 
La poste : la mobilisation continue
Le 30 octobre dernier, le Groupe la Poste a annoncé la 
fermeture effective du bureau de poste Léo-lagrange. 
Mais la mobilisation se poursuit. « Cette décision prise 
de façon unilatérale et sans réelle concertation avec les 
villes concernées, va affaiblir et éloigner le service public 
postal dont ont pourtant besoin les Val-de-Marnais » a 
rappelé l’ensemble des élus et syndicats mobilisés dans 
un courrier adressé Sophie Thibault, Préfète du Val-de-
Marne. Une réponse favorable à la demande d’audience 
a été apportée le 3 novembre dernier et Madame 
Martine Laquièze, Sous-Préfète de L’Haÿ-les-Roses 
et présidente de la commission départementale de la 
présence postale dans le Val-de-Marne recevra une 
délégation prochainement. Parallèlement, plus de  
2 000 pétitions « Touche pas à ma poste » ont été 
signées à ce jour et seront déposées au Ministère de 
tutelle dans les jours à venir.
> La mobilisation se poursuit. Signez la pétition 
sur villejuif.fr ou dans les lieux publics de la ville.

Des platanes en mauvaise santé
Un foyer de chancre coloré a été détecté sur 
plusieurs arbres à Villejuif, rendant inévitable leur 
coupe et leur remplacement. Installé en France 
depuis les années 40, le champignon du platane, 
Ceratocystis platani, provoque l’asphyxie de l’arbre 
en pénètrant par une blessure et se transmet d’arbre 
en arbre par les systèmes racinaires. Un platane 
infecté par ce champignon n’a aucun moyen de 
défense efficace et meurt inexorablement. Depuis le 
début de l'automne, plusieurs platanes porteurs de 
ce champignon ont dû être abattus, notamment sur 
le boulevard Chasteney-de-Géry. Tous les platanes 
de la ville sont sous haute surveillance. Tout nouvel 
arbre touché par le chancre est systématiquement 
abattu et remplacé par de nouvelles essences. 
> Plus d’infos sur villejuif.fr
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M
étro, boulot, dodo  ! Dans le triptyque de la tumul-
tueuse vie citadine contée par le poète Pierre Béarn 
en 1951, le transport a une place de choix. Et 70 ans 
après, la problématique reste très actuelle. Près de 
95% des 12 millions des Franciliens se déplacent au 

moins une fois par jour, que ce soit pour descendre à la boulangerie, 
déposer les enfants à l’école ou quitter le bureau. Le Francilien passe 
en moyenne 1h20 par jour à se déplacer. Entre 2010 et 2019, l’utili-
sation des divers modes de transport a beaucoup évolué, avec une 
augmentation significative de l’utilisation des transports en commun 
(+14%) et des modes alternatifs comme la marche ou le vélo (+9%). 
Pour autant, la part de la voiture individuelle est encore très impor-
tante, puisqu’elle représente 43% des trajets quotidiens, qu’ils soient 
petits ou grands. 

UNE SPÉCIFICITÉ VILLEJUIFOISE ?
Villejuif  ferait-elle exception ? Avec trois stations de métro, huit lignes 
de bus, deux arrêts de tramway, notre ville est l’une des mieux do-
tées en transport en commun de la région parisienne. Pourtant, en 
comparant les modes de déplacement des actifs villejuifois avec ceux 
des communes limitrophes, on constate une appétence plus pronon-
cée pour la voiture, au détriment des transports en commun. Com-
ment expliquer cela ? Trois raisons sautent aux yeux : une situation 
géographique particulière de la commune avec des dénivelés impor-
tants, des zones d’activités ou hospitalières qui scindent la ville en 
morceaux, ou bien aussi une concentration des transports en com-
mun à l’est de la ville autour de la RD7. Résultat, certains quartiers de 
la ville ne sont pas ou peu desservis, la pollution est concentrée sur 
certains secteurs, et les temps de transport sont très inégaux selon 

L’arrivée des lignes14 et 15 du Métro du Grand Paris express est pour demain dès 2024 et 2025 ! Cette 
nouvelle offre de transport va faire de Villejuif la ville la plus densément fournie en transports en commun de 
toute la Région Île-de-France. A l’aube de cette révolution des transports, des habitudes nouvelles émergent, le 
télétravail se renforce et la pratique du vélo et de la trottinette s’inscrit dans le paysage. Pour échanger sur les 
mobilités de demain, préparer l’arrivée du métro du Grand Paris, sensibiliser le plus grand nombre à un usage 
plus vertueux de la voiture, Villejuif lance des Assises de la mobilité. . ¢

SOCIÉTÉ

 Villejuif prépare 
sa révolution  
des transports !
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les quartiers. C’est donc un total rééquilibrage qu’il faut opérer et sur 
lequel la Ville a un rôle à jouer parmi tous les acteurs de la mobilité. 
D’autant qu’avec l’arrivée des lignes 14 et 15 Sud du Grand Paris 
Express en 2024 et 2025, les choses risquent de beaucoup évoluer. 
 
CRISE SANITAIRE, CRISE DES TRANSPORTS PUBLICS
Sans attendre 2024, la situation mérite pourtant d’être préparée. La 
crise sanitaire a vu à la fois la montée en charge du télétravail et des 
non-déplacements d’une part, et les changements d’habitude de trans-
ports. À Villejuif, comme dans d’autres communes de la région pari-
sienne, la part du vélo est en constante augmentation contrairement 
aux transports en commun ! Selon une étude récente, deux tiers des 
utilisateurs réguliers des transports publics ayant continué à se dépla-
cer au printemps ont évité les modes collectifs et préféré la voiture, le 
vélo ou la marche à pied plutôt que le transport collectif  du quotidien. 
La politique de mobilité se trouve donc à la croisée d’enjeux aussi 
majeurs que le développement urbain, l’emploi et le développement 
économique, la santé, l’accessibilité et la préservation de la nature.  

Du 1er au 15 décembre, la Ville organise les Assises de la mobi-
lité, un temps de débats, de dialogues, d'ateliers et d’informa-
tions avec tous les habitants. Sécurité routière, accessibilité, 

pouvoir d’achat, qualité de l’air, cadre de vie, stationnement, toutes 
ces dimensions seront évoquées en conférence plénière ou en ate-
liers pratiques. Collégiens, associations de parents d’élèves, associa-
tions d'aide aux personnes en situation de handicap, entreprises du 
territoire, bailleurs sociaux et copropriétés, agents de la Ville, autant 
d’acteurs qui ont leur mot à dire. Objectifs  : développer les mobili-
tés douces, redonner aux transports en commun toute leur place, 
et réduire de manière importante l’usage de la voiture. À l’issue de 
ces Assises, des expérimentations seront menées jusqu’au printemps 
prochain dans différents lieux de la ville. 
Rendez-vous le 1er décembre à la médiathèque pour le lancement 
des Assises de la mobilité ! Des animations ludiques et interactives 
seront proposées à partir de 16h, avec de la réalité virtuelle. Une 
table ronde suivra sur le thème des mobilités en présence de Pierre 
Garzon, maire de Villejuif, Olivier Razemon, journaliste au Monde, et 
Sonia Lavadinho anthropologue et géographe.
> Toute la programmation à découvrir sur villejuif.fr

Rendez-vous aux  
Assises de la mobilité 
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Déplacements, mobilités, transports  
Tous les chemins  
mènent à Villejuif 
UNE OFFRE DE TRANSPORT  
IMPORTANTE ET DIVERSIFIÉE

UN USAGE LOCAL  
DE LA VOITURE

37 min 10 min !
Villejuif Gustave-Roussy ➔ l’aéroport d’Orly

DES TEMPS DE TRAJET INÉGAUX
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3 
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de métro

2 
stations  
de tramway  12 

stations Vélib’8 
lignes  
de bus

LES RAISONS
 Un dénivelé géographique important 

entre le haut et le bas Villejuif
 Une ville morcelée avec des structures 

qui obligent à faire des détours
 Une offre de transport concentrée 

autour de la RD7

LES CONSÉQUENCES
 Un trafic routier plus important  

de banlieue à banlieue
 Une pollution de l’air plus importante  

à l’ouest de la ville (autoroute A6)
 Des quartiers mal désservis29% des Villejuifois 

utilisent la voiture 
pour aller travailler  

(chiffre supérieur à la moyenne des villes de la 
petite couronne).

 15 min  
pour se rendre  
à Paris 

22 min  
pour se rendre  
à Arcueil !

2 à 3 min  
entre chaque rame

L’accès à toute la banlieue Sud est plus rapide  
en voiture (hormis pour aller à L’Haÿ-les-Roses)

DES USAGES ET  
DES MENTALITÉS 
QUI ÉVOLUENT

GRAND PARIS EXPRESS, 
CE QUI VA CHANGER  
AVEC LES LIGNES 14 ET 15 

55 km/h  
vitesse de circulation moyenne  
des rames de métro

54%  
des actifs villejuifois 
utilisent les transports 
en commun

76% des Français 
soutiennent la 

piétonisation de certaines 
zones des villes

79% des Français 
soutiennent 

le développement  
des pistes cyclables

50 min 13 min !
Villejuif Louis-Aragon ➔ Saint-Maur Créteil 

1aéroport 
international  

à 15min en voiture

ET BIENTÔT

2stations  
du Grand Paris 
Express

VILLEJUIF LOUIS-ARAGON
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SOUHIR MEDEA

J’aimerais plus de 
transports dans les 
quartiers

Je me déplace à pied et en 
voiture car j’habite dans le 
quartier du 8 mai qui n’est 
pas très bien desservi par 
les transports. J’aimerais 
plus de transports dans 
les quartiers. Aujourd’hui, 
pour se rendre au métro, il faut que je marche 
jusqu’au centre-ville pour prendre un bus 
jusqu’à la station de métro. 

FAYOL NAING

La ville se  
développe mais 
l’offre de transport 
ne suit pas

Je me déplace souvent 
à pied mais les trottoirs 
sont très étroits. J’ai 
remarqué que la Ville avait 
fait un gros effort sur ce 
point-là notamment aux 
abords des écoles. J’espère qu’avec l’arrivée du 
Grand Paris Express, la ligne 7 sera moins satu-
rée car pour le moment la Ville se développe 
mais l’offre de transport ne suit pas. 

SABRINA & WALLI 
MAKLOUF

On a hâte d’utiliser  
le nouveau métro

À Villejuif, il est facile de 
se déplacer à pied. Tout 
est à 20 min de marche. 
Mais lorsque l’on doit 
sortir de la ville, c’est plus 
compliqué. Travaillant à 
Boulogne, on a hâte d’utiliser le nouveau métro. 
Cela réduira considérablement les temps de 
transport. Plus besoin d’aller dans Paris pour se 
déplacer d’un département à un autre.  

Quelles sont les difficultés  
majeures du territoire ? 
M.S : Le gros point noir selon moi est les 
trajets en bus. Quartiers mal desservis, ho-
raires aléatoires, bouchons, c’est la desserte 
complète de notre ville qu’il faut revoir. Par 
ailleurs, la Ville travaille d’arrache-pied pour 
rétablir le plus vite possible le bus 131.  
T. D : Il existe un plan vélo à Villejuif  mais 
il a été mis en œuvre partiellement et sans 
concertation. On voit bien que dans cer-
taines rues, il n’y a pas la place des doubles 
sens cyclistes. Et puis, surtout celui-ci est 
méconnu. Il faut le réactualiser et travailler 
avec plus de pédagogie. 

Quelle est votre perception des 
mobilités douces à Villejuif ? 
M.S : Comme partout en France, la 
voiture est omniprésente. Nous avons pris 
l’habitude de l’utiliser pour aller chercher 
le pain, se rendre chez le médecin ou à 
la salle de sport. Pour faire des trajets de 
moins d’1km, est-ce vraiment nécessaire ? 
Aux Pays-Bas que je connais bien, le vélo 
est plébiscité.  Mais là-bas, ils ont des 
pistes cyclables partout, des parkings vélos 
sécurisés, et très tôt ils ont cette culture du 
deux-roues.
T.D : On peut faire beaucoup mieux. 
Nous travaillions avec le Territoire, les 

copropriétés, les bailleurs pour changer le 
visage de la ville. Il y a des choses simples 
à mettre en œuvre comme des panneaux 
tourner à droite, du stationnement 
refuge ou souterrain. Il faut développer 
les traversées Est Ouest et obtenir des 
hôpitaux la possibilité de traverses vélos 
ou piétonnes. 

Que faut-il attendre des Assises 
de la mobilité ? 
M.S : Je souhaite que ces Assises per-
mettent de faire un état des lieux le plus 
large et le plus complet de nos modes de 
déplacement à Villejuif. Tous les Villejuifois 
auront l’occasion de donner leur point de 
vue qu’ils soient usagers des transports ou 
non. Nous voulons tous limiter l’impact de 
la voiture en ville mais quelles réalités du 
quotidien se cachent derrière ? Je pense 
par exemple aux commerçants. Pourrait-
on piétonniser les espaces le dimanche 
pour se promener ? 
T.D : Pour ma part, ces Assises permet-
tront de poser une réflexion sur des 
thèmes importants comme la généralisa-
tion du stationnement payant, l’utilisation 
du deux-roues ou la piétonisation de cer-
taines rues. Rien n’est arrêté sur ces sujets.

Mostefa Sofi, 
adjoint au maire en charge  
des Transports et de la mobilité,  

Thierry Duboc,  
conseiller municipal délégué  
au Plan vélo et au Stationnement.

TROIS QUESTIONS À 

Bientôt du nouveau 
Depuis la 
découverte 
d’un risque 
d’effondrement 
de la voirie en 
2018, le trajet 
du bus 131 a 
été détourné, 
compliquant 
considérablement le quotidien des riverains et 
commerçants de Villejuif et du Kremlin-Bicêtre. 
Pour résoudre le problème, de lourds travaux 
sont nécessaires, mais le territoire Grand Orly 
Seine Bièvre ne peut le porter seul. Le 11 
octobre dernier, l’Autorité des transports de 
la Région, Île-de-France Mobilités a d’ailleurs 
voté un vœu interpellant l’Etat sur la nécessité 
de trouver les financements pour faire avancer 
le dossier. Par ailleurs, à la demande de la ville,  
des sondages souterrains ont été réalisés cet 
été pour proposer de nouvelles modalités 
d’interventions moins coûteuses. Fin novembre, 
une rencontre est programmée pour valider 
un diagnostic définitif et un programme de 
travaux correspondant. Cela permettra de 
revenir vers les différents financeurs possibles 
pour résoudre cette situation dans les meilleurs 
délais. VNV reviendra vers ses lecteurs pour les 
tenir informés.

BUS 131
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Dossier

S
ous un ciel bleu, les habitants dé-
couvrent ce qui se cache derrière 
les palissades qui encerclent la fu-
ture gare Villejuif Institut Gustave-
Roussy. « C’est formidable de pou-

voir accéder au chantier. Depuis tout petit, 
j’en entends parler.  J’ai l’impression de gran-
dir avec ce projet. J’ai hâte d’en profiter  » 
s’enthousiasme Cyril venu assister à la visite. 
Si certains se plaignent des nuisances so-
nores liées aux travaux, la grande majorité de 
la population trépigne d’impatience d’utiliser 
enfin ce réseau de métro automatique long 
de 200 km autour de Paris. Pour les faire pa-
tienter et leur permettre de comprendre où 
en est le Grand Paris Express, la Société du 
Grand Paris a organisé, samedi 16 octobre, 
des journées portes ouvertes dans près de 
quarante chantiers sur les 130 en activité. 

UNE VUE EN PLONGÉE  
DU CHANTIER
Sur le site de Villejuif, parmi les quelques 
véhicules de chantier et le bitume, le visi-
teur se rapproche très vite d’un immense 
trou de près de 63m de diamètre et 57m 
de profondeur soit un immeuble de 15 

étages. «  C’est ici sous vos pieds que se 
trouvera le cœur de la gare. On peut d’ail-
leurs apercevoir les deux tunnels qui abrite-
ront les lignes 14 sud et 15 sud » explique 
Stephan Mazurais, directeur contrat et 
guide de la visite. C’est d’ailleurs ce qui fait 
la particularité du chantier villejuifois. Avec 
ses 6 accès sur l’extérieur, elle s’adresse à 
plus de 19 000 habitants résidant dans un 
rayon d’1km. Jusqu’à 100  000 voyageurs 
sont attendus chaque jour sur cette gare.  

UN CHANTIER SUR DE BONS RAILS
La gare de Villejuif Institut Gustave-Roussy 
est la gare emblématique de ce grand pro-
jet. « C’est aussi celle qui aura coûté le plus 
cher, près de 100 millions d’euros » précise 
Stéphane Mazurais. Après trois ans de tra-
vaux, la partie de génie civil a pris fin au mois 
d’octobre pour laisser la place à la partie 
aménagement. « Malgré un début de chan-
tier compliqué lié à la météo de l’hiver 2018 
et à la pandémie en 2020, le chantier a pris 
de l’avance » souligne le guide. Le prolonge-
ment de la ligne 14 sud sera en service pour 
les Jeux Olympiques en 2024 et la ligne 15 
sud un an plus tard, fin 2025. 

À Villejuif, les travaux du Grand Paris Express ont débuté il y a trois ans 
devant l’Institut-Gustave-Roussy et devraient durer encore autant.  
À mi-parcours de sa réalisation, le « chantier du siècle » s’est dévoilé à 
ses futurs usagers samedi 16 octobre lors de visites organisées. ¢

Le chantier arrive à l’heure
GRAND PARIS EXPRESS

GARE VILLEJUIF LOUIS-ARAGON

Fin de parcours  
pour Aby
Le tunnelier Aby, qui creuse le métro de la 
future ligne 15 Sud, a terminé son parcours 
à la gare Villejuif Louis-Aragon, mercredi  
13 octobre dernier. Après un parcours 
de 4,3 km depuis le puits Arrighi situé à 
Vitry-sur-Seine, ce tunnelier aura traversé 
2 gares et 3 ouvrages de service. Suite au 
démontage et à l’évacuation du tunnelier 
grâce à une grue mobile, la construction 
de la gare va pouvoir continuer en sous-
sol et en surface. La future gare, qui 
prendra l’allure d’une longue halle vitrée, 
sera connectée à la gare routière et en 
correspondance avec la ligne 7 du métro et 
le tram T7.
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Entretien

PHILIPPE MAILLARD

La rentrée 2021/2022 souffle un vent nouveau 
sur les cours de récréation. Depuis septembre, la 
première phase d’un projet expérimental et ambitieux 
porté par la Ville a été lancée : les cours aérées d’un 
nouveau genre. Déjà engagée dans une démarche 
environnementale depuis de nombreuses années, 
l’école Henri-Wallon est l’établissement pilote de ce 
projet. Rencontre avec Philippe Maillard, le directeur.

L’école possède un vrai 
potentiel végétal

Comment définiriez-vous l’école Henri-Wallon ?
Je suis arrivé au poste de directeur de l’école il y a environ 
dix ans. C’est une école très attachée à l’environnement 
car elle a l’avantage d’être située dans un écrin de 
verdure. Il y a environ six ans, on s’est lancé avec l’équipe 
enseignante dans une démarche E3D (École en démarche de 
développement durable). Nous avons obtenu un label niveau 
approfondissement en 2015. Et cette année, le fruit de notre 
travail a été reconnu puisque nous avons reçu le label E3D 
niveau expert. Ce label est décerné en fonction des champs 
d’actions mis en place au sein de l’école dans le domaine de 
l’éducation à l’environnement. 

Quelles sont les actions mises en place ?
Ici à l’école Henri-Wallon, on a mis en place diverses 
opérations comme le recyclage, la création d’un potager, la 
récupération des eaux de pluie. On a également constitué 
depuis deux ans un conseil des éco délégués. L’an dernier, 
les délégués ont rédigé une charte de l’éco-citoyen qui a été 
signée par les élèves et le Maire. Ils ont également préparé 
une exposition autour de la durée de vie de nos déchets. Les 
élèves participent aussi à des classes d’eaux où durant une 
semaine, ils vont s’interroger, visiter des lieux emblématiques 
qui traitent l’eau comme les châteaux d’eau de Villejuif  et 
rencontrer les associations qui interviennent sur ce sujet. C’est 
toutes ces actions qui sont valorisées au travers du label E3D. 
Nous avons également été récompensés, il y a deux ans, pour 
l’embellissement de notre établissement lors du concours des 
écoles fleuries.
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Comment les enfants abordent-ils cette volonté 
de faire de l’école un établissement plus vert ? 
Les enfants et les parents s’investissent vraiment dans cette 
démarche. C’est une grande satisfaction en tant que directeur 
de voir que tout le monde apporte son expérience et sa 
contribution. Les retours sont toujours très positifs. Toutes ces 
démarches environnementales correspondent à une demande 
des parents mais aussi des élèves. Cela permet de fédérer 
tous les enfants et de créer une dynamique au sein de l’école. 
Récemment nous nous sommes engagés dans une nouvelle 
mesure. Nous souhaitons supprimer les emballages plastiques 
des goûters pour limiter les déchets. Nous allons travailler 
avec les élèves en classe pour voir ce qu’on peut cuisiner ou 
ramener comme quatre heures pour être le plus zéro déchet 
possible. Dans le cadre de l’élaboration du nouveau projet 
d’école, nous avions pour idée de repenser l’utilisation de la 
cour. Nous voulions proposer de nouveaux jeux extérieurs et 
aller vers plus de fleurissement.

Pourquoi ce projet de cour aérée d’un  
nouveau genre ?
L’été, il fait très chaud car il n’y a pas suffisamment d’ombre 
dans la cour. Or, l’école possède un véritable potentiel végétal. 
Il s’est avéré que notre projet correspondait à un engagement 
de la nouvelle municipalité qui souhaitait repenser les cours 
de récréation avec un axe sur l’utilisation de l’espace plus 
égalitaire entre les filles et les garçons. En effet, nous avons 
constaté que les garçons occupaient plus largement la cour 
et que ceux qui ne jouaient pas au foot étaient relégués au 
préau. Nous avons donc candidaté en accord avec les parents 
d’élèves pour accueillir ce projet ambitieux. 

Comment l'avez-vous construit ?
Avant même les travaux, la municipalité nous a proposé 
de travailler avec la coopérative LAO qui est composée 
d’architectes et de paysagistes. Tous les partenaires, corps 
enseignant, parents d’élèves et les enfants ont été consultés 

pour construire la future cour de récréation. Les enfants ont 
d’ailleurs été force de propositions. Ça n’a pas été un projet 
clé en main, il y a vraiment eu un gros travail de concertation 
avec tous les acteurs du secteur pour créer un projet à la 
hauteur.  

Qu’est-ce qui a changé ? 
Les travaux ont commencé cet été. L’espace de loisir a été 
agrandi de près de 50m2. Pour cela, les barrières ont été 
déplacées, les baies vitrées ont été retirées pour donner accès 
aux espaces verts et les deux cours ont été ouvertes l’une sur 
l’autre. Nous avons réalisé une fresque sur un mur de la cour 
qui invite au jeu. Il y a des cibles, on peut lancer des ballons, 
on peut avec le sol inventer des parcours. Il y a une invitation 
à l’imaginaire et au vivre ensemble. La suite des travaux sera 
réalisée cette année avec la création d’un théâtre végétalisé 
où les enseignants pourront faire classe dehors, des îlots de 
verdure seront installés dans la cour afin de créer de l’ombre 
et protéger du soleil les premiers étages de l’école durant les 
beaux jours. Nous aimerions également réfléchir à la mise en 
place de tables de pique-nique pour manger en extérieur. 

Quel est le bilan de ce premier trimestre ? 
Il est encore trop tôt pour faire un bilan exact de cette nouvelle 
cour de récréation. Mais, il est certain que  les enfants se sont 
appropriés les espaces. Il y a moins de jeux de ballon et plus 
de jeux collectifs entre filles et garçons. Les enfants prennent 
le temps de se poser pour goûter et discuter dans les espaces 
verts. Tous nous ont fait des retours positifs sur le nouvel 
aménagement. On voit bien que les enfants sont satisfaits car 
ils prennent soin de la cour. Certains se proposent d’arroser 
les jardinières durant le temps du goûter. C’est formidable ! 
Les enfants sont ravis et nous aussi. On est contents de les 
voir s’épanouir ensemble. Le plus drôle c’est que certains 
parents nous ont dit avoir retrouvé des copeaux de bois dans 
les poches de leurs enfants. C’est une réussite. Il y a même 
d’autres écoles du département qui viennent nous voir pour se 
renseigner sur le projet. Je n’ai qu’une chose à leur dire : osez ! 
C’est le fruit d’un long travail mais ça vaut le coup. 

 Les enfants se sont appropriés 
les espaces. Il y a moins de jeux 
de ballon et plus de jeux collectifs 
entre filles et garçons. 
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Acteur de 
l’immobilier 
résidentiel

SPIRIT IMMOBILIER 
accompagne la région 

Ile-de-France et apporte 
des réponses sur mesure 

et durables.

 Découvrez notre sélection 
de logements neufs 

www.spirit-immobilier.fr

68, rue de Villiers
92300 LEVALLOIS-PERRET

01 41 40 84 95
www.spirit-immobilier.net 

À Champigny-sur-Marne
Cerisaie.
Architecte : BOUVIER & ASSOCIÉS.

À Vitry-sur-Seine
Elégancia et Confi dencia.
Architecte : DAQUIN & FERRIERE.

Au Blanc-Mesnil
Carré Haussmann.
Architecte : Christian GIRAT.

À Boulogne-Billancourt
Confi dentiel.
Architecte : Alain BOURCIER.

À Clichy-la-Garenne
Philarmony.
Architecte : Alain BOURCIER.

À Saint-Germain-en-Laye
Carré Boisé.
Architecte : IKA Architectes.
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C
ette année, je m’engage 
sur chemin de la connais-
sance de soi, de la bonne 
posture et du bien-être. 
Voilà qui pourrait conduire 

tout Villejuifois en quête de pareilles 
résolutions vers le centre de formation 
et studio de yoga situé sur l’avenue de 
Paris. Là, c’est un peu de Californie que 
Clotilde Swartley a installé au Yog’n 
Move  : «  Nous avions ouvert dès l’an 
dernier, mais seulement pour la forma-
tion de futurs professionnels du yoga, 
explique la pionnière de l’installation 

d’un yoga moderne en France. La salle 
est grande et on a créé des cours en 
dehors de ces heures de formation.  » 
Bonne idée, et sur une large amplitude 
puisqu’il y a des cours tous les jours, le 
midi et le soir, ceux-là assurés tantôt 
par la maîtresse des lieux, tantôt par un 
groupe de six professeurs formés par 
ses soins. « Nous accueillons désormais 
les grands débutants. La pratique du 
yoga rejaillit par des vertus magnif iques 
sur le corps et sur l’esprit  », explique 
la désormais villejuifoise qui a fait de la 
discipline un véritable parcours de vie, 

avec plus de 30 ans de pratique. Alors ? 
Cours de Yoga Vinyasa ou de Yin Yoga ? 
«  Les portes d’entrées ne sont pas les 
mêmes  : pour le Vinyasa, on utilisera 
plus de mouvements, sollicitera plus le 
système sympathique. En Yin Yoga, on 
utilise le système parasympathique et 
se placer dans une détente profonde 
avec des postures immobiles de 3 ou 
4 minutes.  » La bonne posture, c’est à 
vous de voir… 
> Yog’n Move, 76 avenue de Paris 
tél. 06 76 52 42 04, yognmove@
gmail.com - yognmove.com

Clotilde Swartley a ouvert son centre de formation et studio de yoga en septembre 2020. Ce bel 
écrin situé avenue de Paris, prend enfin son rythme de croisière depuis la rentrée et propose aux Ville-
juifois des cours assurés sous la houlette d’une des références de la discipline. ¢

CENTRE-VILLE
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Bonnes postures  
au Yog’n Move

HOMMAGE

Inauguration de la promenade  
Daniel Thevenot

Samedi 13 novembre, Pierre Garzon, Maire de 
Villejuif  et Gilbert Chastagnac, président de 
l'OPH inaugurent une nouvelle promenade 

dans le quartier Delaune. Située au 36, sentier Be-
noît-Malon, cette impasse portera le nom de Daniel  
Thevenot, ancien gardien de l’OPH décédé en août 
2019. Investi dans ses missions et bien au-delà, il a 

mis en place de nombreuses initiatives en faveur 
des résidents. Cette inauguration est un hommage 
de la Ville et de l'OPH à cet artisan du bien vivre- 
ensemble et du logement social.
> Inauguration de la Promenade Daniel 
Thévenot à 10h30  
36, sentier Benoît-Malon



LA PROPRETÉ, C’EST L’AFFAIRE DE TOUS 
Samedi 16 octobre, l’association le Village des Sorrières organisait un grand nettoyage citoyen dans le quartier 
Léo-Lagrange. Une vingtaine de Villejuifois ont répondu à l’invitation de l’association comme Meryl et ses 
enfants. « Mon plus grand en a entendu parler à l’école et souhaitait participer. C’est important pour nous de 
les sensibiliser à la propreté et au respect de l’espace public. » Équipés de sacs poubelles, de gants et de pinces, 
les participants ont sillonné le quartier à la recherche de déchets. « C’est un travail d’équipe. Les habitants sont 
plus sensibles à cette question de la propreté. Celle-ci est l’affaire de tous » souligne Marie-Louise Chambon, 
présidente de l’association. « Ce n’est pas uniquement aux agents de la ville de ramasser les déchets par terre. »

I l a conservé son béret. Face à la petite 
vingtaine de choristes de tous âges, Artu-
ro Rivero, le bouillant chef de chœur de 

l’ensemble vocal de Villejuif lance la répé-
tition avec humour et enthousiasme… et 
la magie de la concordance des voix opère 
illico presto  : « Quand tu chantes 2 heures 
avec le dynamisme que nous y mettons, tu 
sors d’ici avec une énergie incroyable  !  » 
lance le maestro. Et de l’énergie, le chœur 
en a sous le pied après deux années sans 
donner le moindre concert. « La pandé-
mie a été terrible pour le chant et notre 
ensemble, rappelle Éric Mercier, son pré-
sident. On souhaiterait accueillir de nou-
veaux choristes, sans condition de niveau ni 
de nombre car nous sommes bien une école 

de chant choral. » À bonne école, Charles, 
la petite trentaine et membre de la chorale 
depuis septembre 2019  : «  J’avais envie de 
me remettre à chanter. Particulièrement ici, 
car c’est un ensemble d’amateurs et Artu-
ro parvient à nous donner un bon niveau, 
entre exigence et bonne humeur. Notre 
répertoire, baroque et classique, me séduit 
également  !  » Concert de fin de saison en 
perspective, des œuvres de Vivaldi et de 
Pietri sont à maîtriser d’ici à juin prochain, 
sans pression et en toute convivialité, si le 
chœur vous en dit !
> Ensemble Vocal de Villejuif, les lundis 
de 20h30 à 22h30 à la MPT Gérard- 
Philipe. Contact : Éric Mercier 
au 06 68 81 81 44, ericwmercier@free.fr

L’ensemble vocal de Villejuif a repris ses activités tous les lundis à la MPT Gérard-Philipe.  
Sous la direction de son chef de chœur,  Arturo Rivero, la trentaine de membres souhaitent 
rebattre son plein. ¢

Le chœur à l’ouvrage
MUSIQUE 

CENTRE-VILLE

L’église Saint-Cyr 
Sainte-Julitte fait 
peau neuve

Durant 7 mois, cet édifice 
emblématique de la ville, 
inscrit à l’inventaire des 
monuments historiques, va 
faire l’objet d’un important 
chantier de rénovation. Il 
y trois ans, suite à la chute 
d’éléments de la corniche 
et du tympan de l’église, des 
mesures conservatoires avaient 
été immédiatement prises 
afin d’assurer la sécurité des 
personnes. En concertation 
avec l’architecte des bâtiments 
de France, un diagnostic et des 
préconisations pour de futurs 
travaux ont été établis. Ces 
travaux qui ont commencé 
le mois dernier, concernent 
notamment la réfection de la 
façade ouest et du porche, la 
restauration du réseau du vitrail 
ainsi que des vitraux abimés, 
l’éclairage du clocher, la mise 
en place d’une protection 
complémentaire  
anti-pigeons.
 
Stationnement et  
accès piéton
Le coût de l’opération s’élève 
à 945 000 euros dont la moitié 
est financée par la Ville et 
l’autre par différents partenaires. 
Afin de sécuriser le chantier, les 
places de stationnement situées 
sur le parking entre l’église et 
l’entrée du parc Pablo-Neruda, 
ainsi que le passage sous le 
porche sont neutralisés. L’accès 
à l’église se fait par la porte 
latérale rue Le-Bigot pendant 
toute la période des travaux.
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Vie associative
Zone de gratuité  
L’association Au Cœur du Réseau vous 
donne rendez-vous le dimanche 28 
novembre pour une seconde Zone de 
gratuité de 13h à 18h dans le gymnase 
Paul-Langevin (13, rue Jean-Mermoz). 
Un espace convivial où chacun peut 
venir y déposer les objets dont il n’a 
plus l’usage et en récupérer d’autres 
sans contrepartie financière. Les objets 
et le textile doivent être réutilisables, 
en bon état et transportables à la main. 
> Plus d’infos sur aucoeurdure-
seau@gmail.com ou sur Facebook : 
mapetitechoppe 

Parcours santé  
et bien-être 
L’atelier des jolies choses vous propose 
le samedi 4 décembre de 13h30 à 19h 
à la MPT Gérard-Philipe, un parcours 
santé et bien-être. Venez profiter de ce 
samedi festif  et convivial en découvrant 
des activités de détente, en participant 
aux ateliers de fabrication de produits 
naturels. Dans la boutique, vous pour-
rez vous offrir des produits santé, des 
accessoires de relaxation ou encore 
des biscuits de noël. 
 
7 heures pour  
la Palestine 
L’association France Palestine organise 
samedi 27 novembre de 16h à 23h à 
la MPT Gérard-Philipe, une journée 
solidarité avec dès 16h : vente de 
produits palestiniens (poteries, savon, 
huile d’olive, etc.) et à 20h : projection 
du film Le char et l’olivier: une autre 
histoire de la Palestine de Roland 
Nurier suivi d’un débat.

Stop à l’alcool  
L’association Stop à l’alcool assure à 
nouveau des permanences sans ren-
dez-vous à la Maison de la Santé et 
du Handicap tous les 3e vendredis du 
mois. La prochaine se tiendra le ven-
dredi 19 novembre à 17h. Ce même 
jour, l’association organise un groupe 
de parole à l’hôpital Paul-Brousse à 
14h30.  
> Plus d’infos : 06 83 10 97 66 ou 
contact.stopalcool@gmail.com

Amis de l’Oural 
Les Amis de l’Oural, association d’ami-
tié et de connaissance mutuelle avec la 
fédération de Russie pour favoriser la 
Culture  de Paix, organise une expo-
vente d’artisanat des peuples slaves.  
> Rendez-vous salle Maurice-Cardin, 
1 place du Moutier, le samedi 27 nov 
de 10h à 19h et le dimanche 28 nov de 
10h à 16h.

À 
l’angle des rues Lamartine et des Villas, là où il y quelques mois étaient entreposés 
des encombrants, mais aussi malheureusement des dépôts sauvages et des déchets 
en tout genre, trône aujourd’hui, une fresque magnifique réalisée par Sirine, jeune 
habitante du quartier Lamartine. Des enfants côtoyant des animaux dans un envi-
ronnement préservé, la création poétique de cette élève de l’école municipale des 

Beaux-arts ne laisse pas insensible et accompagne idéalement des plantations réalisées dans des 
jardinières par des habitants du quartier avec l’appui de l’association Herbes folles. Des installa-
tions simples mais qui changent l’image du quartier. 
 
SUSCITER DES ENVIES
A l’origine du projet, un collectif d’une dizaine d’habitants, accompagné par les services de la ville, 
bien décidé à supprimer cet enclos encombrants en plein air. Un comité d’élus référents a validé 
les souhaits du collectif et a engagé un travail avec les professionnels municipaux de différents 
services. Les encombrants sont désormais stockés dans un local dédié en extérieur et un local 
vélo poussettes a du coup pu être créé. « L’idée était de répondre aux attentes des habitants 
pour améliorer le cadre de vie, et cela fonctionne. C’est une vraie réussite !  juge enthousiaste 
Myriam Tadlaoui-Maher, habitante du quartier 
et membre du collectif. Si la problématique des 
encombrants était en effet le point de départ, 
nous avons par la suite réalisé plusieurs initia-
tives : fête de quartier, aide aux devoirs, ate-
liers intergénérationnels, sorties culturelles… la 
dynamique est incroyable. » Lors de cette initia-
tive citoyenne le samedi 9 octobre, des talents 
artistiques ont aussi été découvert. L’un d’entre 
eux va d’ailleurs s’inscrire dès cette semaine à 
l’école municipale des beaux-arts. D’autres en-
vies artistiques, végétales ou conviviales… ont 
germé tout au long de cet après-midi. 

Ce samedi 9 octobre marquait en effet le point final d’un projet qui a mobilisé 
les habitants du quartier Lamartine durant près d’un an. ¢

Quand l’espace public prend vie
LEBON-LAMARTINE
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Culture

LANGUE FRANÇAISE

Dans cet ouvrage sorti le mois dernier, cette amie des mots ou des maux, selon que 
l’on considère la question, dévalise à nouveau les confiseries de la langue de Molière. 
Embarquez avec elle pour un voyage à la découverte des extraordinaires aventures 

de H muet et de H aspiré, des mystères de l’élision et du « sexe » des mots. Antonomases 
et aptonymes n’auront plus de secret pour vous, et même ce diable de participe passé 
vous semblera nettement plus amical. Le plus de cet opus  ? Des chroniques inédites et 
les illustrations de Jean-Christophe Establet, Villejuifois également, qui viennent titiller les 
papilles de la langue. Autant vous le dire tout de suite, Le meilleur des bonbons sur la langue 
(éd. Vuibert) fait du bien au moral et n’inquiétera pas outre mesure nos amis les dentistes.
> Rencontre dédicace le samedi 13 novembre à 17h à la Librairie Points communs, 
précédé d’une dictée ludique à 16h.

Encore des bonbons, c’est le pompon !

DÉDICACE

Une ode à l’estime de soi 
Depuis 2015, Nam poste ses illustrations sur son site Le monde de Nam et via  
sa page Instagram, permettant ainsi de faire vivre sa passion. ¢

La célèbre correctrice villejuifoise Muriel Gilbert est de retour avec une com-
pilation de ses meilleures chroniques, illustrées de tendres et délicieux nou-
nours à la langue bien pendue. ¢

JEUNE AUTEUR

Immergez-vous dans l’univers de Parangon 

Parmi ses 300 abonnés, les éditions ZTL (ZéTooLu), repèrent 
son travail et lui proposent de se lancer dans le projet d’un livre. 
Nam profite de la période de confinement pour reprendre et 

retravailler le conte qu’elle avait écrit et dessiné, 15 ans plus tôt, 
pour ses petites sœurs. Ainsi naît la belle aventure de Minuscule, 
un récit poétique et philosophique, qui donne confiance en soi et 
engage à la persévérance et la poursuite de ses rêves. Illustré par 
des dessins doux et dans un joli camaïeu de bleu, le conte invite, 
dès l'âge de 2 ans, à la rêverie dans l'univers tendre et harmonieux 
que nous propose Nam. La réflexion se poursuit grâce à un petit 
livret philosophique écrit par Eric Metzger romancier, humoriste et 

chroniqueur, aperçu chez Canal +, et ami de l’auteure, depuis les 
bancs de l’université. Minuscule a également la particularité d’être 
édité par une maison spécialisée en lecture confortable, c’est-à-
dire adaptée aux lecteurs qui rencontrent des difficultés comme 
la dyslexie, des troubles de l’attention ou qui sont débutants. Les 
élèves de la maternelle Pasteur ont déjà pu entendre l’histoire de 
Minuscule, conté par Nam, maman de l’un des élèves… Si vous 
êtes curieux, une séance de dédicace est programmée à la librairie 
Points communs le 27 novembre. 
> http://lemondedenam.com/  
https://www.instagram.com/namathilde/

Ce roman d'aventure vous emporte dans un univers 
proche de l'époque médiévale ou le héros, possédé, 
parcourt le monde à la recherche d'un remède à son 

mal  ; dans sa quête il est accompagné d'un elfe noir très 
mystérieux et intriguant. Réflexion sur la domination, la force, 
le mal et la question de l'âme, Parangon développe un univers 
très personnel, dans lequel le métier de professeur de Sciences 
économiques et sociales qu'exerce l'auteur ne passe pas tout 
à fait inaperçu.� En effet, on retrouve par petites touches 
des concepts ou des approches qui relèvent de l’économie, 
de la sociologie ou de la sociologie politique. La lecture est 

néanmoins accessible aux jeunes 
lecteurs dès 12 ans. Inspiré par 
les romans de science-fiction, et 
notamment par le célèbre Dune 
de Frank Herbert, Sonny Scafi, 
puise également son inspiration 
dans la musique métal, les jeux 
vidéo, l'univers manga et� Jacques 
Brel. Les lecteurs tournent la dernière page avec l'envie d'en 
savoir plus.�Bonne nouvelle pour eux  : l'auteur est en train 
d'écrire la suite. 

Les amateurs d'heroic fantaisy peuvent découvrir, grâce à l'édition en ligne,  
le premier roman d'un auteur villejuifois, Sonny Scafi, Parangon. ¢
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Durant dix jours, 10 élèves du collège 
Karl-Marx ont sillonné la France à 
la découverte des trois nouvelles 

disciplines olympiques  : skateboard, surf  
et escalade. Avides d’expériences et 
impatients, les jeunes reporters ont pris 
la route vendredi 15 octobre. Premier 
arrêt : le Cosa Skatepark de Chelles. « On 
a appris les bases du skate, comment 
rouler, comment s’équilibrer, comment 
chuter ? Tous les élèves sans exception 
ont apprécié cette expérience de skate 
malgré les difficultés au début » témoigne 
le groupe dans son journal de bord. Les 
jours défilent et la route aussi. Bordeaux, 
Biarritz, Marseille, Chamonix ou encore 
un petit détour par la Suisse avant de 
rentrer par Fontainebleau. «  À Biarritz, 

nous avons fait une rencontre surprenante. 
Une personne nous a abordés sur la côte, 
il s’agissait d’une skateuse qui suit notre 
aventure sur les réseaux. Nous avons 
réalisé que notre voyage parlait aux gens. » 

DES JOURNALISTES EN DEVENIR
Pour ces élèves de 3e, tout a commencé il 
y a trois ans. Passionnés par le journalisme 
et les médias, les dix jeunes reporters 
fondent le club médias, accompagnés de 
leurs professeurs. Écriture, radio, photos, 
vidéos, les dix élèves ont déjà tout de vrais 
journalistes. «  Le club nous a permis de 
découvrir ce qui se cache derrière ce qu’on 
peut lire dans les journaux et regarder à la 
télévision. Aujourd’hui, nous ne voulons 
plus devenir journalistes mais travailler 
dans les médias en général  » souligne 
Romane. «  Grâce à cette expérience, 
nous avons découvert des métiers 
qu’on ne connaissait pas » ajoute Yann.  

UN PROJET INÉDIT
En 2019, ils se lancent un pari fou  : partir 
au Japon pour vivre les JO  ! Mais voilà la 
Covid-19 annule tout. Il n’y aura pas de 
spectateurs aux JO de Tokyo. Soutenu 
financièrement par la Ville, les élèves 
et leurs professeurs décident donc un 

nouveau chemin. «  Les élèves se sont 
tellement investis dans cette aventure.  
Au lieu d’abandonner le projet que nous 
avions mis trois ans à monter, on a préféré 
le faire évoluer  » explique Jean Galabert, 
professeur d’Éducation physique et sport-
ive au collège Karl-Marx. Ils se sont donc 
donnés pour mission  : «  Faire connaître 
ces disciplines et valoriser le travail des 
athlètes olympiques et leurs équipes  » 
précisent les élèves. Grâce à ce projet, le 
collège a été labellisé Génération 2024 et 
deux classes médias ont été créées. Après 
ce beau voyage, les regards sont tournés 
vers 2024 et les Jeux Olympiques de 
Paris. Un documentaire de 52 min sur leur 
aventure est en cours de préparation par le 
réalisateur Stéphane Marelli.

10 élèves, 3 profs, 1 réalisateur… Et c’est parti pour 3 000 km à travers la France ! Le club médias du collège 
Karl-Marx a pris la route, vendredi 15 octobre, à la rencontre des athlètes et des lieux emblématiques des 
sports néo-olympiques que sont le skateboard, le surf et l’escalade. ¢

COLLÈGE KARL-MARX

Sport

Le road trip du petit Karl
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Après deux ans d’attente, la Corrida de Villejuif a pu 
se tenir le 10 octobre dernier pour sa 33è édition. Près 
de 800 participants ont pris le départ des 5 et 10 km 
et ont parcouru la ville à grandes enjambées. ¢

CORRIDA DE VILLEJUIF

Dans les pas des amateurs

I
l est 8h30 en ce dimanche matin et les courageux commencent 
à s’échauffer sous les caresses des premiers rayons du soleil. 
Cette année, le point de ralliement de la Corrida est situé au 
parc départemental des Hautes-Bruyères et prend la forme d’un 
village qui accueille les participants tout au long de la journée. 

Peu avant le départ du 10km, un échauffement collectif est organisé 
devant la grande scène. « C’est très agréable ces animations et ce 
départ dans le parc » apprécie Vincent, un habitué de la course, qui 
a hâte d’être encouragé par sa famille et ses proches qui l’attendent 
sur le bord de la route. 10h sonnent : il est déjà l’heure de se mettre 
en position sur la ligne de départ. Une fois le top donné, les cen-
taines de sportifs s’élancent à toute allure. Mais mieux vaut gérer 
son effort pour dompter le parcours. « Il faut faire très attention à 
ne pas partir trop vite sur le premier kilomètre descendant car la 
fin du circuit est en faux-plat montant tout le long du cimetière » 
indique Isabelle, Villejuifoise licenciée à l’Asfi qui a passé un bon 
moment en courant « à son rythme, dans sa bulle ».

UNE AUTRE MANIÈRE DE VOIR LA VILLE
Pour Thomas, cette course est une première. Le jeune homme ne 
s’est pas fixé d’objectif à part de donner le meilleur de lui-même. 
« Courir c’est une forme de liberté et un moyen de se dépasser » 
témoigne-t-il. « C’est aussi la manière idéale de redécouvrir la ville 
et d’être plus attentif à son environnement. » Avec la circulation 
fermée, les coureurs profitent ainsi d’une boucle qui passe par les 

Lozaits, la nouvelle halle des Sports Colette-Besson et le centre-
ville avant de remonter jusqu’au parc où se trouve la ligne d’arri-
vée. Dès le 10km terminé, c’est au tour des participants du 5km 
de s’élancer. Parmi eux, on retrouve Xavier et son dossard 1007. 
Celui-ci s’est mis à la course à pied récemment, en raison des confi-
nements et de la fermeture des salles de sport. « C’est une activité 
qui offre une grande flexibilité et on progresse très rapidement » 
observe celui qui s’entraîne désormais trois fois par semaine et es-
père finir en moins de 30 minutes. Objectif atteint pour Xavier qui 
sera à coup sûr à nouveau présent l’an prochain, et pourquoi pas 
sur la distance supérieure !

L'association FSGT 94 a couru avec les couleurs de Villejuif, Terre de jeux, qui soutient 
les Jeux Olympiques et paralympiques de Paris 2024.
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Sport

Mention spéciale aux deux kenyans vainqueurs des 
10km, Emmanuel Moi Maru chez les hommes qui finit 
les deux boucles en 27 minutes et 49 secondes. 

Avec près de 700 coureurs sur les 5 et 10km le matin, 400 jeunes (élémentaires, collèges et licenciés) et près de 500 
familles l’après-midi, la 33e édition de la Corrida de Villejuif  organisée ce dimanche 10 octobre aura une fois de plus 
été un franc succès.

Un grand merci aux 150 bénévoles, aux associations villejuifoises (94e rue,  
Binkadiso, Capoeira), aux clubs d’athlétisme de la ville (Asfi, ASV Elite, V-Triathlon) 
et à tous les services de la ville pour la réussite de cette grande fête du sport. 

Le maire Pierre Garzon a remis les récompenses aux 
jeunes sportifs engagés l’après-midi.

Le champion du monde Ladji Doucouré encourage les 
jeunes sur la ligne de départ.

Purity  Jemutai Komen chez les femmes avec un temps 
de 30 minutes et 49 secondes, signant ainsi la 8e  
meilleur performance mondiale !

La chanteuse villejuifoise d’origine comorienne Maoudoc a égayé ce début de soirée 
avec un concert sur scène devant des centaines de spectateurs.

Plus de photos et vidéos  
sur villejuif.fr  

et
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Portrait

Maoudoc, la voix du cœur 
Ceux qui étaient présents à la Corrida ou au Forum de rentrée se souviennent forcément 
de la présence et de l’énergie du groupe Maoudoc. A sa tête, la rayonnante et généreuse 
Maoulida, Villejuifoise depuis 2004 et originaire des Comores. ¢

M
aoulida a commencé à chanter à l’âge de 13 ans avec 
un groupe de son quartier. Sa belle voix lui permet de 
rejoindre le cœur d’un groupe plus célèbre, Cirage, 
et de découvrir les tournées et les enregistrements 
en studio. Mais elle doit mettre sa passion pour la 

musique en parenthèse, quand, jeune maman, à 18 ans, elle part 
retrouver le père de ses enfants en France. La vie de famille prend 
le dessus, et l’oblige à enchaîner différents métiers pour subvenir 
aux besoins de ses enfants, qui sont aujourd’hui au nombre de 7, 
et âgés de 12 à 27 ans. Face aux difficultés qu’elle rencontre, l’écri-
ture est un merveilleux soutien. « Dès que je vis quelque chose 
qui me fait mal, je l’écris. C’est comme ça que je me suis mise 
dans la chanson, c’était en 2011. » Trois ans plus tard, elle sort son  
premier single, Hanzimaha, sur une rupture amoureuse, en  
comorien. Depuis, Maoudoc enregistre ses titres en français et en 
comorien. Elle travaille avec différents compositeurs qui retrans-
crivent les mélodies qu’elle imagine. Deux clips sont déjà tournés 
et disponibles sur sa page YouTube : Mon doudou, Je m’en fous ! 
Elle vient d’enregistrer Bonne à rien, « parce qu’on m’a traité de 
bonne à rien, et au lien d’en pleurer, j’en ai fait une chanson ! ».  
Elle compte déjà 1000 abonnés. 

ATTACHÉE À SA VILLE
De plus en plus connue et suivie, elle continue de se produire dans 
des mariages, des fêtes culturelles et populaires, comme la fête 
des solidarités du Val-de-Marne ou celle pour le Secours popu-
laire de Villejuif. La générosité de Maoudoc, s’exprime au-delà de 
la scène. Avec sa famille et ses amis, elle vient de créer Afeoc, 
une association pour venir en aide aux enfants les plus démunis 
des Comores. Au marché de Noël de Villejuif, l’association tiendra 
un stand de produits africains. À terme, Maoudoc, espère qu’elle 
pourra également reverser l’argent de sa musique à ces enfants 
et construire des centres d’accueil. Récemment, une manager l’a 
pris sous son aile… La voix de la musique semble définitivement 
réouverte. Pour ceux qui auraient manqué le concert de la Corrida,  
rassurez-vous, Maoudoc trouve « très important de me produire 
en tant qu’artiste dans ma ville »… En attendant le prochain concert 
à Villejuif, rendez-vous sur YouTube ! 
> Instagram.com/maoudoc, 
Youtube.com, 
Facebook.com/mamou.beaute.3

ARTISTE
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Tribunes

GÉNÉRATIONS ET CITOYENS
Non à la fermeture du bureau de Poste Léo-Lagrange 

Le groupe La Poste a annoncé sa volonté de poursuivre la fermeture 
de bureaux dans notre département, dont un à Villejuif. Le bureau 
de poste de Léo-Lagrange, dont les horaires d’ouverture et les ser-

vices proposés aux usager·es ont déjà été fortement restreints, doit fermer  
définitivement ses portes. Cette décision accélère le recul des services 
publics de proximité dans nos quartiers. Ouvrir un compte en banque,  
retirer de l’argent liquide, envoyer un recommandé, etc., au-delà des  
services courants, c’est l’accès aux droits des citoyen·nes qui est  
fragilisé. Cette fermeture aurait des conséquences désastreuses dans la vie  
quotidienne des habitant·es, avec des files d’attente accrues au bureau de 
poste du centre-ville. Au contraire, il est impératif de maintenir les bureaux 
existants en renforçant la présence humaine et en étendant les horaires 
d’ouverture pour accompagner davantage les usager·es. Les habitant·es 
et les élu·es de la commune se mobilisent à tous les niveaux. Au sein du 
groupe Génération·s et citoyens, nous affirmons notre refus de voir se  
fermer les portes du bureau de Léo-Lagrange. La mobilisation continue, une 
pétition est toujours en ligne sur le site de la ville.
G. Lafon, J. Lambilliotte, P. Meyne, N. Pasquet, S. Taillé-Polian

COMMUNISTES ET CITOYENS
Un budget 2022 pour mieux répondre aux besoins des 
Villejuifois-es

La préparation du budget 2022 de notre ville vise à répondre en premier lieu 
à deux impératifs : répondre à la crise sociale en défendant le pouvoir d’achat 
des Villejuifois-es et poursuivre nos actions pour la transition écologique de 

notre ville.  En ce sens, nous avons décidé d’augmenter les crédits affectés à nos 
politiques solidaires. Les tarifs des prestations municipales ne seront pas augmen-
tés, mise à part l’ajustement de l’inflation, et nous engagerons une refonte tarifaire du 
quotient familial plus juste et proportionnelle pour réduire au maximum les effets de 
seuil. Attachés à l’universalité des politiques publiques, nous refusons que les couches 
moyennes payent plus et tenons à rappeler que tous les Villejuifois-es qui bénéfi-
cient des activités municipales payent ces activités bien en dessous de leur coût réel. 
Notre budget marquera aussi notre engagement en direction de la transition  
écologique.  Des efforts soutenus seront engagés pour la rénovation énergétique, 
en particulier dans nos établissements scolaires qui seront mieux isolés (entrées, 
portes, fenêtres et toits) et bénéficieront de cours d’école d’un nouveau genre, 
avec moins de goudron et davantage de verdure. Nous poursuivrons l’amélioration 
des espaces verts et, avec les assises de la mobilité, nous réfléchirons tous ensemble 
aux déplacements dans notre commune. Nous renforçons notre service public 
pour le développement de notre ville. Nous souhaitons un service public qui se 
développe et se modernise pour être  en capacité de répondre toujours mieux à 
vos besoins et attentes. Dans ce cadre, la réorganisation de l’administration et des 
services nous permet d’être ambitieux pour la réalisation de notre programme mu-
nicipal. Si le budget de notre commune affiche un cap résolument à gauche 
pour construire une ville solidaire, écologique et citoyenne, nous restons 
néanmoins vigilants face à toute nouvelle politique de contractualisation imposée 
par l’État qui viendrait nous imposer l’austérité. Nous restons également mobilisés 
face aux désengagements de la nouvelle majorité départementale de droite qui a 
d’ores et déjà commencé à appliquer ses recettes libérales. 

Une politique publique adaptée aux enjeux de la transition  
écologique et sociale 
La crise sanitaire a signifié une explosion des inégalités. 80 % des Franciliens 
sont éligibles au logement social et il y a chaque année 750 000 demandes de loge-
ments pour 70 000 attributions : Il faut 10 ans pour obtenir un logement adapté 
à ses besoins  ! Dit autrement, il n’y a pas assez de logements en Ile de France.  
À  Villejuif comme ailleurs, ce sont d’abord les plus modestes qui en souffrent. 
Cette crise s’inscrit dans le contexte du dérèglement climatique. Notre 
conviction, c’est que notre ville peut continuer son développement économique et 
social dans le respect des enjeux de la transition écologique. Nous sommes à pied 
d’œuvre pour faire en sorte que les choix d’aujourd’hui aient des conséquences 
positives pour les gens et la planète  : En renforçant sensiblement la qualité 
écologique des constructions et des rénovations de logements, nous améliorons 
la qualité de vie des Villejuifois : par exemple, le nouveau quartier « Lebon Lamar-
tine »  est conçu comme un véritable corridor écologique avec 8 000 mètres carrés 
nouveaux d’espaces verts. En développant les offres de transport alternatif au 
« tout voiture », nous luttons concrètement contre le réchauffement climatique. 
À Villejuif, «  les assises de la mobilité » doivent nous aider à parachever l’édifice 
rendu possible par l’arrivée de deux nouvelles lignes de métro. En luttant contre 
la spéculation immobilière, nous permettons aux habitants de se loger au plus 
près de leur lieu de travail. Nous luttons ainsi contre l’artificialisation des sols en 
grande couronne et la disparition annuelle de 1500 hectares de terres agricoles 
dont nous avons tant besoin.
R. Abdourahamane, C. Achouri, D. Bakour,  A. Cois,  
G. Bulcourt, G. Chastagnac, G. Du Souich, P. Garzon, M. Kadri,  
A-G. Leydier, V. Morin, C. Morot, M. Munoz, M. Ouahrani, Ö. Öztorun

RÉINVENTONS VILLEJUIF, ÉCOLOGISTE  
ET SOCIALISTE
Mobilisons-nous pour les assises de la mobilité !

« Mobilité  »  : derrière ce mot un peu général, ce sont de  
nombreux sujets de notre vie quotidienne qui sont concer-
nés. Quel partage harmonieux de l’espace entre l’automo-

bile (individuelle ou partagée, qui roule ou qui stationne) et les modes de 
déplacement doux (qu’un réseau de venelles et rues piétonnes pourraient 
encourager ?). Quels aménagements pour faciliter la vie des personnes à 
mobilité réduite  ?). Quelle organisation pour les transports en commun, 
entre arrivée du « grand Paris express », indispensable remise en ligne du 
bus 131 et amélioration de la ligne 7 du métro ? La question de la mobilité 
est un des facteurs essentiels d’une transition écologique. Comment mieux 
organiser la « logistique du dernier kilomètre », c’est-à-dire les livraisons ? 
Comment encourager l’économie sociale et solidaire, par exemple pour la 
réparation des vélos ? Comment et à quel prix accélérer le passage à des 
véhicules moins émetteurs de gaz à effet de serre et de particules fines  ? 
Nous nous y sommes engagés  : tous ceux qui habitent, mais aussi tous 
ceux qui travaillent à Villejuif seront consultés. Car, si les habitants sont 
bien sûr les premiers concernés, les entreprises le sont aussi, en particulier 
les commerçants et artisans de Villejuif  : il ne s’agit pas de décider sans 
eux par exemple de la création d’une zone piétonne ! Cette consultation, 
qui démarrera très prochainement, s’étalera sur une durée suffisante pour 
que tous les points de vue puissent s’exprimer, il reviendra ensuite à la  
municipalité et à toutes les collectivités publiques concernées de  
choisir et mettre en œuvre ces réflexions. Alors comme il s’agit de se poser 
pour réfléchir et proposer, ne craignons pas le clin d’œil  d’appeler cette  
consultation « assises de la mobilité » !
A. Weber, S. Mantion, M. Kacimi, M. Plusquellec,  
K. Parra Ramirez
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VILLEJUIF EN GRAND	
Les fantômes du passé 

A défaut de pouvoir faire partie de l’avenir, l’exécutif de notre ville 
passe son temps à commémorer afin de combler le vide de son  
agenda. C’est pourquoi commémorer la chute du Mur de Berlin le 

9 novembre prochain nous semblerait pour une fois une bonne initiative, 
puisque cela permettrait de conjuguer le passé au présent d’un futur meilleur.
V. Arlé, M. Badel

VILLEJUIF RASSEMBLÉE
Les pleins pouvoirs !

Décider seul de dépenser 10 millions d’€, décider seul d’emprunter 30  
millions d’€, décider seul de préempter un bien ou encore décider seul  
d’imposer des conventions aux promoteurs et particuliers des zones d’amé-

nagement concerté de la ville : voici un échantillon de l’étendue des nouveaux pouvoirs 
du maire, votés lors du conseil municipal du 29 septembre avec l’approbation de toute 
la majorité plurielle. Des décisions dignes du sacre d’un roi. Mais Villejuif n’est pas une  
monarchie. Avec des conseils municipaux réduits à un seul par trimestre et des déci-
sions essentielles prises par un seul homme dans sa tour d’ivoire, nous alertons solen-
nellement nos concitoyens : notre démocratie locale, à laquelle nous sommes tous si  
attachés, est lourdement menacée dans notre ville. Comment imaginer que Pierre 
Garzon puisse signer en tant que président de la SADEV 94, principal aménageur des 
ZAC de Villejuif, une convention qu’il impose lui-même en tant que maire ? Comment 
imaginer qu’il puisse contracter un emprunt représentant la moitié du budget de la  
ville ? Comment imaginer qu’il puisse engager des millions d’€ sans aucun échange 
démocratique ? Bien sûr, ces décisions affaiblissent considérablement notre rôle d’élu. 
Mais surtout, elles nous confortent dans notre détermination : celle de résister à la mise 
en œuvre d’une politique locale autocratique dont nous mesurons chaque jour un peu 
plus les travers. Villejuifois de tous horizons, si vous êtes attachés comme nous à notre 
démocratie locale, rejoignez-nous ! Contact : contact@villejuif-rassemblee.fr
M. Bounegta, C. Casel, A. Da Silva, C. Esclangon, M.-F. Ettori,  
F. Le Bohellec

VILLEJUIF ÉCOLOGIE
Demain, Villejuif autonome en chauffage ?

La montée en flèche du prix du gaz et des autres carburants est une catastrophe 
pour les ménages. À cause de la reprise mondiale, d’une usine qui a brulé 
en Norvège, d’un chantage de la Russie sur l’Allemagne... Le gouvernement 

réagit en bloquant le prix du gaz jusqu’aux élections, mais cela ne concerne que 
les ménages qui se chauffent individuellement. Il a simplement oublié les réseaux 
de chaleur, le chauffage collectif, beaucoup plus économique, et parfois, comme 
chez nous, assuré aux deux tiers par une énergie non polluante : la géothermie.  
Eh non, notre réseau, la Semhach, qui dessert nos bâtiments collectifs, logements  
sociaux et bâtiment municipaux, sur Chevilly, l’Haÿ et Villejuif, ne bénéficie pas 
du gaz à prix bloqué. Et pourtant c’est un service entièrement public  ! Le gaz 
que nous achèterons à partir de janvier sera huit fois plus cher que celui que 
nous utilisons cette année. Or nous avons besoin de gaz pour réchauffer en-
core l’eau chaude venue du sous-sol  : environ un tiers de la chaleur que dis-
tribue la Semhach (voir l’article dans ce numéro de VNV). Notre Semhach a 
pris des mesures : remplacer au maximum les chaudières à gaz par des pompes 
à chaleur. En septembre 2022, 85 % de notre énergie sera renouvelable. 
Mais par sécurité, pour le stockage et parfois en complément, nous aurons  
toujours besoin d’un peu de gaz. Et si nous le produisions nous-mêmes ? C’est ce 
que Natalie Gandais, maire-adjointe au Zéro-déchet, est en train d’expérimenter :  
transformer nos bio-déchet en biogaz  ! Si ça marche, nous n’importerons plus  
qu’un peu d’électricité pour faire marcher les pompes... À plus long terme, la 
grande solution est l’isolation des logements. Mais le pouvoir macronien a aban-
donné les économies d’énergie et la lutte pour sauver le climat. Il vient d’être 
condamné pour cela par la Justice....
C. Assogba, B. Brienza, T. Duboc, N. Gandais, A. Lipietz, M. Sofi

Certa ins élém ents transm is sont suscep tib les d'être diffam atoires. Le contenu de chaque article n'engage que la resp onsab ilité de l'auteur.
Ces tribunes libres sont également consultables en ligne sur www.villejuif.fr

MIEUX VIVRE ENSEMBLE À VILLEJUIF
Quel avenir pour Villejuif !

Le groupe mieux vivre ensemble à Villejuif pose le constat suivant : la   ville  
continue à se dégrader, dégradation visible sur tous les plans comme la propreté, 
la jeunesse, l’aide à la réinsertion etc. Force est de constater une opacification  

permanente sur l’ensemble de la gestion de certains sujets   ou dossiers majeurs  
concernant la ville. Sur certains sujets, la majorité municipale préfère saupoudrer 
quelques moyens financiers pour faire taire  une certaine catégorie de la population 
jeune. Il ne leur est pas proposé de projet, ni d’intégrer un parcours professionnel leur 
permettant de se sortir de ce marasme social post pandémique. Doit-on encore subir 
longtemps cette nébuleuse gestion ?
A. Mimran, F. Ouchard, M. Tounkara
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• Jeudi 11 novembre 
Pharmacie Fleifel  
68, rue Jean-Jaures  
• Dimanche 14 novembre 
Pharmacie Hourcade 
17, place Paul-Éluard 
• Dimanche 21 novembre 
Pharmacie de la piscine 
92, rue Youri-Gagarine 
• Dimanche 28 novembre 
Pharmacie de la mairie 
20, rue Georges-Lebigot 
• Dimanche 5 décembre 
Pharmacie N'Guyen 
3, avenue de la République 
• Dimanche 12 décembre 
Pharmacie Centre-commercial  
Carrefour Villejuif  
67, avenue de Stalingrad

• Sud : mercredis 3 et 17 nov., 8 et 22 déc.
• Batigère : mardis 9 et 23 nov., 14 et 28 déc.
• OPH : mercredis10 et 24 nov., 15 et 29 déc. 
• Nord : lundis 1er et 15 nov., 6 et 20 déc.
• Est : jeudis 4 et 18 nov., 9 et 23 déc.
• Centre : mardis 2 et 16 nov., 7 et 21 déc.

Déchèterie mobile 
Proxitri : 19-23, 
avenue de l’Épi 
d’Or :  Le 4e samedi 
du mois de 9h à 17h 
(pas de collecte au 
mois d’août). Accès 
gratuit, réservé aux 
habitants munis d'un 
justificatif de domi-
cile et d'une pièce 

d’identité, en véhicule léger de moins de 3,5 tonnes 
ou avec remorque de moins de 500 kg. Toutes les 
déchèteries du territoire Grand-Orly Seine Bièvre, 
qu’elles soient fixes ou mobiles, sont ouvertes.

SUD

NORD
EST

CENTRE
OUEST

Carnet – septembre 2021

Naissances : Mira Missara, Aston 
Anoskaran, Iris Orieux Piffar, Nils 
Barbotin Brodziak, Ioel Varga, Raphaël 
Mirailles Lemaire, Djaber Bouima, 

Kéçym Ozketen Prixain

Mariages : Noémie Guémiche & 
Ulysse Porte, Sarah Ahmed & Steven 
Chambaraud, Aurélie Boyot & Bagh-
dad Brik, Victoria Khounsombat & 

Thomas Tran Dinh Nhuan, Irène Razafinamory 
& Olivier Randriamoramanana, Rim Aboulaasri 
& Mohamed Bennani

Décès : Eleonora-Cristina Comsa, 
Chanh, Christine Lamy, Oudda  
Goundaf, Jocelyne Daniel, Ali Ait 
Bekka, Toem Som, Albertina Tavares, 

Nicole Thomas, Janine Derbias, Max Montanari, 
Leïla Briki, Ilhame Doua, Denise Rousseau, 
Teresina Fregona (juillet 2021)

ALLO PROPRETÉ  
01 45 59 20 81

Collecte des encombrants

Pharmacies de garde

 

 

Entre nous

Poste de Police Municipale de Villejuif
Du lundi au vendredi  

de 8h30 à 12h30 et de 14h à 17h
Le samedi de 9h à 12h

29, rue Georges-Le-Bigot 94800 Villejuif  
police-municipale@villejuif.fr

Accueil téléphonique
au 01 86 93 33 30 

 de 7h à 19h

Retraités...
Activités régulières

La Ville organise toute l’année des activités et sorties 

destinées aux retraités. Pour y participer, une carte  

(gratuite, valable de septembre à juin) doit être établie  

au Service municipal des Retraités  

ou à la Maison Pour Tous Gérard Philipe  

Activités hebdomadaires
Service Municipal des Retraités : 

Tarot, les lundis et jeudis à 14h

Atelier petites mains (couture, tricot, crochet…)  

les mercredis à 14h 

Salle Maurice-Cardin : 

Belote, le mardi à 14h

Scrabble, les lundis à 13h et vendredis à 14h

Maison Pour Tous Jules-Vallès : 

Crochet / Tricot, le vendredi à 14h30

Ateliers théâtre, les vendredis à 14H

Maison Pour Tous Gérard-Philipe :  
Danses de salon, jeudis 2 et 9 décembre à 14h 

 En attente de relocalisation :  
Couture, les lundis à 14h30 

 > Participation annuelle forfaitaire 
12 € en plein tarif  et 6 € en tarif  réduit 

 (sous conditions de ressources)

Activités spécifiques 
Cours d’informatique 

À l’École d’ingénieurs EFREI avec l’association FAP 

EFREI (forfait à régler sur place) 

Renseignements Service municipal des Retraités. 

Rencontres inter

générationnelles

Échanges et activités auprès des enfants de la crèche 

et des Accueils de Loisirs Robert Lebon. Aide aux 

devoirs (élémentaire et collège) sur divers

 lieux de la Ville. 

 Consultation  
prévention des chutes 

Diagnostic et pistes d’action.  

Public sénior de plus de 70 ans : 

Hôpital Charles-Foix au 01 49 59 46 55 

Hôpital Paul-Brousse au 01 45 59 31 41

USV Retraités 
Renseignements - Permanences - Inscriptions :  

Maison des Sports 44, av Karl-Marx. 06 70 48 65 58

Et aussi : Le Service municipal des Retraités  

vous renseigne sur l’Université Inter-âges de Paris 

Sorbonne / les conférences du Collège de France, 

les spectacles et concerts au Théâtre Romain- 

Rolland (possibilité de taxi/navette en soirée).  

Service municipal des Retraités  

Tél. : 01 86 93 32 20

 
Permanences des élus 
Afin de répondre aux attentes et aux 
interrogations des habitants, tous les 
élus de la municipalité et ainsi que Flore 
Munck, conseillère départementale du Val-de-Marne, 
vous reçoivent sur rendez-vous. Contactez la mairie  
au 01 45 59 20 00.

élus nationaux  
> Sophie Taillé-Polian 
Sénatrice du Val-de-Marne
Contact : s.taille-polian@senat.fr  
> Albane Gaillot  
Députée de la circonscription  
(cantons d'Arcueil, Cachan, Villejuif-est,  
Villejuif-ouest)
Contact : albane.gaillot@assemblee-nationale.fr

élu de quartier 
> Carel Assogba 
Adjoint au maire de quartier centre nord-est
Permanences de quartier : tous les samedis de 10h à 12h, 
sans RDV, à l’Auberge culturelle Anne Sylvestre,  
rue Séverine.

Vous ne recevez pas  
le Villejuif notre Ville ? 

Villejuif notre Ville est distribué tous les mois 
dans votre boîte à lettres. Si votre domicile 

n’est pas correctement desservi, signalez vos 
nom et adresse via le formulaire disponible en 

Mairie centrale et annexes, ou contactez 
la Direction de la Communication 

au 01 45 59 22 94. 
Nous mettons tout en œuvre

pour vous assurer la diffusion de votre magazine.
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Vivez l’exception à deux pas
de l’effervescence parisienne.

/  Un cadre de vie idéal où tout se fait à pied

/  Marché, commerces, services et écoles à moins de 10 min*

/  À 100 m* de la station Louis Aragon du métro, ligne 7

/  Des appartements du studio au 6 pièces duplex

/  Balcons, jardins privatifs, rooftops et terrasses plein ciel

/  Des aménagements soignés et des prestations de qualité

kaufmanbroad.frEspace de vente sur rendez-vous :
À l’angle de la rue du 11 Novembre et de l’avenue de Stalingrad à Villejuif

* Sources Google Maps. Kaufman & Broad Homes S.A.S. au capital de 2 247 403,41 €. RCS Nanterre 379 445 679. Document non contractuel. Architecte : Cussac Architectes. Perspectiviste : TDAV Studio. Illustration à caractère d’ambiance non contractuelle, laissée à la libre interprétation de l’artiste et susceptible 
d’évolutions de chantier ou pour raisons administratives. La représentation des prestations extérieures est choisie uniquement à titre indicatif (se reporter à la notice descriptive contractuelle). OSWALDORB - 10/2021

Les Jardins d’Aragon

NOUVEAU À VILLEJUIF,
VIVEZ UNE EXPÉRIENCE IMMOBILIÈRE UNIQUE

 0 800 544 000

19090_AP_VILLEJUIF_Programme_1 page 220 x 297 mm.indd   119090_AP_VILLEJUIF_Programme_1 page 220 x 297 mm.indd   1 22/10/2021   10:5222/10/2021   10:52
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E X I G E N C E

Pour cette rentrée, 
nous vous conseillons
la merveilleuse pièce 

de THÉATRE de
Régis TRUCHY

un enfant de Villejuif

PENSEZ À
RETOURNER

AU THÉATRE !

AGENCE DE VILLEJUIF
53, rue Jean Jaurès

94800 Villejuif
 01 72 46 70 70

 ag2771@century21.fr

à chacun ses étoiles
ACHETER, VENDRE, GÉRER, LOUER


